
Sanglante rencontre d'un autorail
et d'un train de marchandises

DANS LE SUD-EST DE LA FRANCE, SUR LA LIGNE LYON-NIMES

Les sauveteurs s'affairent parmi les voitures éventrées et tordues d'où montent
des cris de douleur. Une locomotive couchée sur le ballast siffle sans interruption

L'orage gronde au-dessus du charnier. Un témoin est mort d'émotion
devant cet affreux spectacle.

1er bilan de la catastrophe : 33 morts, plus de 30 blessés

MARSEILLE, 4 (A.F.P.) — Un auto-
rail et un train de marchandises sont
entrés en collision samedi à 19 h. 30,
près de Tournon , dans l'Ardèche, sur
la ligne Lyon-Nîmes. La locomotive a
éventré la voiture motrice de la « Mi-
cheline », pulvérisé la seconde voiture
et jeté la troisième par-dessus le con-
voi. Il y a des morts et des blessés.

Les travaux sont rendus très diffici-
les du fait de l'enchevêtrement des
voitures. Les nombreux blessés sont
dirigés sur les différents hôpitaux de
Valence et sur l'hôpital militaire, ainsi
que sur Romans et Tournon.

D y avait, dans le convoi qui venait
de Lyon, un vagon d'enfants qui par-
talent en colonie de vacances. Le vagon
n'a subi aucun dommage.

Victimes nombreuses
VALENCE, 4 (A.F.P.) A minuit 15,

dimanche, le nombre des morts de la
catastrophe ferroviaire de Saint-Péray
Châteaubourg s'élevait à vingt. Mais on
craint que ce chiffre ne soit dépassé,
certains des blessés étant si gravement
atteints que les pronostics des médecins
restent très réservés à leur égard.

Les sauveteurs à l'œuvre
Les sauveteurs continuent de s'af-

fairer parmi les décombres, tandis que
la locomotive, qui gît sur le ballast,
n'a pas cessé de siffler, achevant de
mettre à rude épreuve les volontaires,
les gendarmes et les pompiers qui ten-
tent de dégager les blessés appelant au
secours parmi les enchevêtrements de
ferraille. Le matériel de levage de la
S.N.C.F. est attendu d'un moment à
l'autre. Il sera d'autant plus utile que
certaines parties des voitures sont en

équilibre Instable et que le moindre
heurt risque de les faire s'écraser sur
les blessés coincés dans les débris.

Pas de victimes
chez les enfants

en vacances
Il se confirme que dans le choc, la

première voiture fut éventrée, l'avant
de la deuxième fut  à demi écrasé, ce-
pendant que la troisième fut rejetée
sur la quatrième et dernière du convoi.
Dans celle-ci se trouvaient des enfants
qui partaient en vacances. Il n'y a pas
de victimes parmi eux.

Spectacle atroce
Le spectacle est atroce. De l'enchevê-

trement de ferrailles tordues monten t
des cris de douleurs, et à travers les
débris on voit des blessés et des corps
inanimés. On signale qu 'un garagiste de
Tournon , qui transportait des sauve-
teurs sur les lieux , est mort d'émotion
lorsqu 'il a eu la vision de la catastrophe.

Encore des morts
VALENCE, 4 (A.F.P.) — Les travaux

se poursuivent sur les lieux de la ca-
tastrophe On s'efforce de renverser sur
le côté la carcasse rouge et jaune de
la première motrice de l'autorail, qui
s'est encastrée dans la locomotive du
train de marchandises, car on craint
qu'elle ne recouvre de nouveaux cada-
vres.

Le bilan provisoire de cette terrible
catastrophe, qui n'avait pas vu son
pareil en France depuis de nombreuses
années, s'élève, selon les derniers ren-
seignements, à trente-trois morts et
trente blessés hospitalisés.

Et cependant
l'orage gronde

sur le charnier...
Un vent fort souffle du mid i et

l'orage gronde au-dessus de la falaise
de Châteauhourg, qui borde la voie
ferrée sur la droit e, en descendant la
vallée du Rhône. Une affreuse odeur
de charnier flott e au-dessu s du chaos
où l'on distingue des débris de car-
rosserie, des sièges évenfcrés , des lam-
beaux d'essieux, qui pendent lamenta-
blement sous les énormes câbles d'une
grue géante.

La lugubre succession
de scènes déchirantes

Au bord de la route, les équipes de
secours ont entassé, parmi les bran-
cards tachés de sang, un monceau
d'objets hétéroclites, pauvres reliques
des victimes , retrouvées au hasard des
recherches.

Et , à l'hôtel de ville de Saint-Peray,
hâtivement drapé de tentures noires
pour recevoir les cadavres, a commencé
la lugubre succession de scènes déchi-
rante», car les1, premières famill es de
victimes appartenant à la région sont
accourues pour reconnaître leurs morts.

Lu ville de Phuly est évacuée
à 50 kilomètres de Hanoï

LA RETRAITE FRANÇAISE EN IND OCHINE

M. Mendès-France s exp lique sur les raisons du rep li et avoue
que les négociations de Genève ne sont guère satisf aisantes
HANOI, 4 (A.F.P.). — Le poste et la

ville de Phuly, à une cinquantaine de
kilomètres au sud d'Hanoï, ont été dé-
finitivement évacués samedi.

Après l'évacuation, les ponts de la ri-
vière Day, et les dépôts de munitions
qui n'avalent pu être emmenés, ont été
détruits.

II semble, selon les observateurs mi-
litaires, que le Viet-minh s'efforce ac-
tuellement de rassembler tous les ba-
taillons disponibles dans le secteur de
Phuly, afin de couper les colonnes
franco-vietnamiennes en retraite vers
le nord.

Des combats sporadiques sont en
cours le long de la route coloniale No 1,
dans les villages et les rizières de la
région de Nhaitou , à 12 km. au nord
de Phuly. Un bataillon vietminh , qui
avait été durement accroché, samedi ma-
tin , dans ce secteur, a été renforcé par
des troupes fraîches.

Les explications
de M. Mendès-France

PARIS, 4 (A.F.P.). — M. Mendès-
France, président du conseil, a annoncé,
samedi soir, dans une allocution radio-
diffusée consacrée essentiellement à la
situation en Indochine et à la confé-
rence de Genève, qu 'il étudierait avec
le général Kœnig, ministre de la dé-
fense nationale, et les chefs militaires
français les mesures qui pourraient
éventuellement se révéler nécessaires
sur le plan militaire.

Auparavant, le président du conseil,
commentant la décision de repli dans
le sud du delta tonkinois , avait déclaré :

Des mesures pénibles, mais inévitables,
ont dû être prises par les chefs mili-
taires en Indochine, avec le plein accord
du gouvernement. Ces mesures étaient
prévues et organisées depuis près de
deux mois. Elles ont, sans doute, sur-
pris beaucoup d'entre vous parce qu 'elles
avalent dû rester secrètes, rigoureuse-
ment, jusqu 'au dernier moment. Quant
à moi, qui ai eu , sinon à les prendre,
du moins à les confirmer, elles m'ont
paru tout à la fols douloureuses et iné-
luctables. Car l'un des atouts dont nous
avons besoin à Genève, pour aboutir à
des résultats satisfaisants, c'est la soli-
dité de notre dispositif militaire dans le
Nord Vietnam.

La concentration de nos forces, qui
vient d'être exécutée dans le delta , per-
mettra à notre délégation à Genève de
négocier en conformité avec notre poli-
tique, sans être dominée — et presque
paralysée —¦ par une menace grave et
immédiate pour la sécurité de notre ar-
mée.

A Genève,
la seconde semaine a marché
moins bien que la première

Traitant alors de la conférence de
Genève, le président du conseil a pour-
suivi :

Mals, si nous savons montrer, sans
équivoque, s nos adversaires, que notre
désir de paix — dont ils ne peuvent
plus douter — s'appuie sur une ferme

résolution de « faire face », s'il le faut,
je suis convaincu que nous parviendrons
à nos fins : un cessez-le-feu honorable
et dans le délai prévu .

Quand ce gouvernement a pris le pou-
voir , il avait en perspective une négo-
ciation compliquée et difficile. Dans la
première semaine, des progrès ont été
réalisés. Dans la seconde, les choses n'ont
pas marché aussi bien. Je le dis fran-
chement. TJn optimisme aveugle n 'est
donc pas de mise, mals les raisons d'es-
pérer ne manquent pas. Et je reste per-
suadé que dans une discussion qui , cer-
tes, n'est pas à la veille d'être terminée,
la paix aura le dernier mot.

L'ex-maréchal von Paulus
réapparaît à Berlin-Est
RERLIN , 2 (Reuter). — L'ex-maréchal

Friedrich von Paulus, qui avait été
emmené en captivité en Russie, après
la défaite de Stalingrad, a fait son
apparition vendredi à Berlin-Est , lors
d'une conférence de presse. Von Pau-
lus a affirmé ouvertement son oppo-
sition au chancelier fédéral Adenauer,

Entretiens Spaak - Mendès-France à Paris

Le premier ministre belge, M. Paul-Henri Spaak (à gauche) s'est entretenu
récemment à Paris avec M. Pierre Mendès-France (à droite). La conversa-
tion a porté , comme on le sait, sur la position française à l'égard de la

Communauté européenne de défense.

Le congrès du parti socialiste
français maintient sa décision

en faveur de la C. E. D.
et imp ose de nouveau à ses élus la discipline de vote

PARIS, 4 (A.F.P.). — Les résultats du
vote pour l'élection du comité directeur
du parti socialiste ont été proclamés
hier après-midi au cours de la dernière
séance du congrès socialiste.

Dans l'ensemble, la composition du
comité directeur ne subit que peu de
changement. Toutefois, il est à obser-
ver que le scrutin renforce la position
des partisans de la Communauté euro-
péenne de défense : tous les membres
du nouveau comité, à l'exception de M.
Edouard Depreux, sont favorables à
l'armée européenne.

MM. Guy Mollet et Pierre Commin,
respectivement secrétaire général et se-
crétaire général adjoint , bien qu'ayant
recueilli un nombre de suffrages infé-
rieur à celui qui s'était porté l'an der-
nier sur leurs noms, voient donc leur
situation au sein du comité' directeur
plus solidement assise.

Le congrès socialiste a adopté ensuite
par 2265 mandats contre 1038 (en dépit
d'un plaidoyer de M. Depreux en fa-
veur du sursis des sanctions prononcées
contre les élus qui avaient voté, dans
les commissions parlementaires , contre
la ratification de la Communauté euro-
péenne de défense) une motion de M.
Guy Mollet ainsi conçue :

Le congrès national, soucieux de pré-
server l'unité du parti , décide de faire
respecter par ses élus la discipline de
vote , et donne mandat au comité direc-
teur d'accorder amnistie pleine et entière
à ces élus, à condition qu'ils s'engagent
à respecter à l'avenir, en toute circons-
tance, la discipline du parti.

La motion ayant trait à la politique
européenne a donné aux partisans et
aux adversaires de la C.E.D. l'occasion
d'opposer de nouveau leurs thèses. Fi-
nalement, la motion favorable à la ra-
tification de la C.E.D. a été adoptée par
1982 mandats contre 1193 et 227 absten-
tions.

Quant à la motion de politique inté-
rieure, adoptée sans débat, elle précise
notamment :

Le parti socialiste continuera à ap-
puyer tous les efforts du gouvernement
en vue d'aboutir à un arrêt des hosti-
lités en Indochine, et qu'il continuera
à* s'opposer à l'envoi du contingent ainsi
qu'à toute mesure comportant un ris-
que d'extension du conflit Indochinois.

En matière financière, économique et
sociale, le parti socialiste ne pourra ap-
porter son concours qu'à un gouverne-
ment décidé à appliquer Uii programme
précis et à prendre les décisions énergi-
ques qui s'Imposent.

L'Allemagne a battu la Hongrie,
favorite du tournoi, par 3 à 2

La Coupe du monde de football se termine par une surprenante victoire germanique

"' ¦¦̂  ftfcs^'"'-

L'Autriche, la veille, avait vaincu l'Uruguay par 3 à 1 et s'octroie la 3me place
La cinquième coupe Jules Rimet s'est terminée par une victoire européenne.
Cette victoire est l'œuvre de l'Allemagne et non de la Hongrie, comme on
l'attendait. Attribuons toutefois à la Hongrie le mérite qu 'elle eut à par-
venir en finale, après avoir éliminé, à elle seule, les deux formations sud-
américaines de l'Uruguay et du Brésil. Il est frappant de constater qu 'une
fois encore, la Coupe du monde a été remportée par une équipe du

continent où elle fut disputée.

Stade du Wankdorf , Berne. Ter-
rain glissant. Temps pluvieux. Arbi-
tre : M. W. Ling (Angleterre) . Juges
de touches : MM. Or-landini (Italie)
et Griffiths (Pays de Galles) . Spec-
tateurs : 60.000.
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L'intérêt soulevé par la finale de
la Coupe du mond e a été absolu-
ment exceptionnel.

La rencontre d'hier s'est jouée à
guichets fermés. Néanmoins, il a été
étonnant de voir le nombre de bil-
lets «trustés» par avance offert s aux
retardataires. Il est vrai également
que le temps exécrable a dû retenir
à- l'abri passablement de specta-
teurs. D'autres ont pensé, avec rai-
son , qu'un tel événement sportif va-
lait la peine d'affronter les déluges
célestes et l'on comptait près de
60.000 spectateurs au moment où les
deux équipes firent leur entr ée sur
la verte pelouse bernoise. Les Alle-

mands furent accueillis par des ova-
tions prolongées de la part de leurs
compatriotes. Quand les haut-par-
leurs annoncèrent les formations
des deux équipes finalistes, les noms
les plus app laudis furent ceux des
Hongrois Puskas et Kocsis et ceux
des Allemands Fritz Walter , Mor-
lock et Turek.

Allemagne : Turek; Posipal , Lieb-
rich , Kohlmeyer ; Eckel, Mai ; Mor-
lock , Fritz Walter , Rahn , Ottmar
Walter , Schaefer.

Hongrie : Grosits ; Buzanski , Lo-
rant , Lantos ; Bozsik , Zakarias ;
Kocsis, Puskas, Czibor , Hidegkuti,
Toth I.

Le film
de cette rencontre finale
L'Allemagne engage sous la pluie

et se montre d'emblée excellente.
Les « noir et blanc » effectuent plu-
sieurs belles descentes. Un centre
de Fritz Walter, de la gauche, est
repris de la tête par Morlock qui
met un rien au-dessus de la latte
du but hongrois. A la 3me minute,
l'ailier droit allemand Rahn obtient
un corner , tiré sans résultat. Puis Ja
Hongrie réagit et obtient son pre-
mier corner, tiré de la gauche par
Toth I. Liebrich, demi centre stop-
peur allemand, dégage la balle sans
difficulté. A la 6me minute, la Hon-
grie descend, Hidegkuti tire au but,
la balle rebondit sur un arrière al-
lemand, revient en arrière et Pus-
kas, en position d'inter gauche, peut
marquer de manière imparable.

Enorme faute
de la défense allemande
L'Allemagne est désorientée par ce

but un peu malheureux mais va
commettre une faute encore plus
grosse ! Sur une descente hongroise
absolument anodine, à la 7me mi-
nute, l'arrière gauche Kohlmeyer
veut donner la balle à son gardien
Turek. Il le fait sans précision, Czi-
bor , ailier droit , s'empare de la
balle, feinte, passe à gauche à
Toth I qui n'a plus qu'à pousser le
cuir dans les filets allemands...
Consternation chez les Allemands,
compréhensible du reste... Puis,
Puskas descend balle au pied , Lie-
brich le suit comme son ombre et
le stoppe tout à coup de belle et
efficace manière. Cet exploit donne
du courage aux Allemands qui atta-
quent à nouveau fort bien. Les
avants allemands sont très incisifs
et, à la 9me minute, Schaefer centre
de la gauche à ras de terre et Mor-
lock surgit fort à propos pour bat-
tre Grosits d'un petit tir bien placé.

Ii'AIlemagne égalise
A la 17me minute, l'Allemagne tire

un corner de la gauche. L'arrière
hongrois Buzanski est obligé de sor-
tir à nouveau la balle, tirée à ras
du poteau de but. Fritz Walter tire
ce second coup de coin , à la perfec-
tion , et l'ailier droit Rahn marque
d'une reprise à ras de terre. Une
ovation indescriptible salue cette
égalisation, méritée il faut le dire,
car l'Allemagne ne s'est pas décou-

ragée, après avoir reçu deux buts
évitables .

La Hongroie développe alors son
grand jeu , mettant en difficulté à
plusieurs reprises les défenseurs al-
lemands. A la 23me minute, Kocsis
ouvre splendidement de la tête sur
son avant centre Hidegkuti qui re-
prend la balle en force, de volée,
face à Turek, mais le gardien alle-
mand dans une détente fantastique
détourne la balle en corner par-des-
sus la latte de son but. Cinq minu-
tes plus tard, un essai de Kocsis
heurte le montant gauche du but
allemand alors que Turek était bat-
tu... La chance était cette fois-ci
avec l'Allemagne !

La partie devient moins rapide
qu'au début. Il pleut toujours fort et
les joueurs glissent et tombent sou-
vent. La défense allemande a de la
peine à enrayer les attaques menées
par Czibor ou Puskas, jongleurs de
balle réputés, et elle n 'hésite pas à
dégager en corner quand elle ne
voit pas d'autre solution acceptable.
A la 33me minute l'ailier gauche al-
lemand Schaefer tente de prendre
en défaut Grosits par un tir de loin,
alors que le gardien hongrois était
sorti de son but. Puis, Ottmar Wal-
ter manque une occasion, sur ouver-
ture de Morlok. L'Allemagne atta-
que à nouveau en force et ses atta-
ques, quoique moins fines et subti-
les, sont aussi dangereuses — si ce
n 'est plus — que celles de son bril-
lant adversaire hongrois.
la chance assiste Grosits
Liebrich se montre absolument

transcendant, comme contre l'Autri-
che du reste. Il stoppe avec un
calme effarant un Puskas pourtant
en forme et à plusieurs reprises ses
interventions décisives galvanisent
ses coéquipiers. A la 43me minute
de jeu, une mêlée indescriptible se
déroule devant le but de Grosits, à
la suite d'un corner tiré de la gau-
che par Fritz Walter. Rahn envoie

une repr ise de volée de biais, Gro-
sits est battu mais Buzanski sauve
en dégageant sur la ligne ! La balle
revient alors à droite à Rahn qui
obtient un nouveau corner. Une fois
encore, Grosits est sauvé par la
chance... La Hongrie a eu chaud.
Pour la première fois elle a été to-
talement acculée dans ses 16 mètres
pendant près cle deux minutes ! Le
repos arrive alors que la Hongrie,
qui s'est dégagée enfin de l'étreinte
allemande, tire son sixième corner,
égalisant ainsi le nombre des coups
de coin accordés aux Allemands. Le
résultat nul est absolument normal
car les deux adversaires ont livré
jusque là tous deux une excellente
partie.

ta seconde mi-temps
C'est au tour des Hongrois d'en-

gager. Czibor enlève la balle à Po-
sipal , se rabat de la gauche sur le
centre et tire de onze mètres. Turek
bloque cette balle envoyée très vio-
lemment. L'instant d'après, Puskas
perce seul, balle au pied ; le gar-
dien allemand ne commet pas l'er-
reur de sortir à sa rencontre et il
peut renvoyer la « bombe » que lui
expédie le Hongrois. La Hongrie
domine maintenant. Boszik tire au-
dessus de la latte, Hidegkuti cen-
tre, en trompant Turek , mais per-
sonne n'est là pour finir l'action.

Claude MAULER.
(Lire la suite en 7me page)

Une ville des Philippines
dévastée

par un tremblement de terre
MANILLE, 4 (Reuter et A.F.P.) —

Un fort tremblement de terre a été
ressenti vendredi dans la partie sud
de l'île des Philippines de Luzon. On
a enregistré la mort de vingt personnes
dans la ville de Sorsogon.

En dehors de la vingtaine de morts
déjà dénombrés, on précise aue le
tremblement de terre a fait 350 blessés.
Parmi les morts se trouvent quatre
écoliers, qui ont été écrasés par la
chute du clocher d'un,- église.

La terre tremble
et la mer se soulève
en Indonésie aussi

DJAKARTA, 4 (Reuter). — L'île de
Java a été secouée par un tremblement
de terre qui a duré dix secondes, d'une
violence telle qu'à la première secousse
déjà le sismographe du service météo-
rologique indonésien a été détraqué.
Des entrepôts se sont effondrés dans
le port de Semarang, centre de Java , et
des parties du quai ont été arrachées
par de gigantesques vagues.

LA CRUE DU RIO GRANDE

Le Rio Grande, qui fait la frontière entre les Etats-Unis et le Mexique , a
débordé, inondant les deux régions riveraines. L'on a enregistré jusqu 'ici
55 victimes pour le moins. Quinze mille personnes sont sans abri. Ci-dessus:

le pont reliant Del Rio à Acuna coupé par le fleuve en furie.

Hier en Indochine
première conférence militaire

pour un cessez-le-feu
HANOI, 4 (Reuter). — Les représen-

tants des hauts-commandements fran-
çais et viet se sont rencontrés pour la
première fois à Toung-Gia, selon la dé-
cision prise à la conférence de Genève,
pour essayer de mettre fin rapidement
aux hostilités. La conférence militaire
s'est ouverte hier à 9 heures (heure de
Saigon) et à 1 heure (G.M.T.).

Un communiqué conjoint , publié hier
soir, déclare notamment :

Dans leurs allocutions d'ouverture, les
deux chefs de délégation ont souligné la
volonté de paix de leurs peuples, ainsi
que leur souci de conduire la conférence
a* d'heureux résultats.

Dans l'après-midi, les délégations se
sont mises d'accord sur les taches, les
attributions, l'ordre du Jour, les princi-
pes et les méthodes de travail de la con-
férence. Dès la prochaine séance, la dis-
cussion des questions concrètes pourra
être abordée.

La prochaine réunion à huis clos a
été fixée pour aujourd'hui à 14 h. 30
(heure locale), soit 6 h. 30 (G.M.T.),
apprend-on d'autre part de source offi-
cielle française.

Les chefs des délégations sont, pour
la France et le Viêt-nam, le colonel
Marcel Lennuyeux et, pour le Viet-minh,
le général Van Tien Dung.



A vendre une Jolie

maison
de deux logements de
deux chambres, avec re-
mise, rural, garage , jar -
dins et arbres fruitiers.
Adresser offres écrites à
M. D. 53 au bureau de
la Feuille d'avis.

STUDIOS
libres tout de suite, 24
juillet , bains, cuisinière
électrique, frigo, télépho-
ne, chauffage général
( Immeuble Rex).

CHALETS
A LOUER

à la Sage. — S'adresser
à Mme Jean Maitre-
Malstre, les Haudères
(Valais).

Appartement
de trois pièces, tout con-
fort à l'est de la ville
pour le 24 octobre 1954.
Adresser offres écrites à
L. B. 123 au bureau de
la Feuille d'avis.

GARAGE
situé aux Carrels, à louer
pour le 24 Juillet ou da-
te à convenir. Fr. 40.—
par mois, eau, électri-
cité et chauffage com-
pris. S'adresser à l'Etude
Thiébaud , notaire, Neu-
châtel. Tél. 5 52 52.

A louer

chambres
pour monsieur. Deman-
der l'adresse du No 124
au bureau de la Feuille
d'avis.

A louer pour tout de
suite ou date à conve-
nir une belle

chambre
Indépendante, avec bal-
con , ensoleillée. —¦ Rue
Pourtalès 5, 3me étage.

A louer unie Jolie cham-
bre avec bains. Mail 25,
2me étage.
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H lui aurait été facile pourtant
de rester neutre, ou presque ; il
n 'aurait eu qu'à refuser d'accompa-
gner son frère dans la visite projetée.
Or , voilà qu 'il se préparait à mysti-
fier le pauvre abbé au sujet des visi-
tes au château, et à prendre ainsi,
volontairement, sa bonne charge du
mensonge collectif !

Allons, il ne servait à rien de dé-
tourner les yeux ; au fond de lui-
même, il comprenait fort bien à quoi
visait cette étrange conduite : il
cherchait un prétexte pour revoir la
jeune fille ! Il avait été poussé par
une impulsion qui, à la réflexion, le
surprenait.

Certes, ce désir paraissait explica-
ble par bien des points ! Clémence
était fort jolie, et justement du genre
de beauté un peu sévère qu'il aimait.
De plus, il avait été séduit par le
mélange en elle de raison et de sen-
timent , par la façon dont elle s'était
laissée aller à aider sa sœur, sans se
faire . illusion pourtant sur les chan-
ces de réussite ; le cœur, sans la
tromper , pouvait: l'entraîner. Enfin ,
il aimait en elle ce fond1 de grand
sérieux de caractère, mais sur lequel

pouvait brusquement s'épanouir,
comme une floraison magique, le
beau rire frais et spontané de la
jeunesse ; car lui aussi possédait ce
don de la gaieté subite, mais s'il
l'avait souvent montrée avec ses ca-
marades, une étrange réserve l'avait
jusqu'à ce jour empêché de la révéler
devant aucune jeune fille. Timidi-
té ?... Ou plutôt crainte de se voir
mal compris, de tromper sur la gra-
vité profonde qui demeurait l'essen-
tiel de sa nature ?... Il ne savait lui-
même, de même qu'il ignorait pour-
quoi aujourd'hui, devant Clémence,
pour la première fois, il s'était libre-
ment laissé aller, sans douter d'être
exactement compris.

Ce n 'était d'ailleurs point la seule
chose qu'en lui il distinguait mal et
cette journée, décidément, se trou-
vait placée sous le signe du mystè-
re ! Pourquoi, dès qu'il avait décou-
vert l'innocente manœuvre de son
frère et le piège matrimonial où de
nouveau on cherchait à l'engager, ne
s'était-il pas enfui comme d'ordinai-
re ? Pourquoi avait-il, au contraire,
organisé et presque imposé lui-même
de nouvelles rencontres ?

Parce que la jeune fille lui plai-
sait ? Oui , bien sûr, il aurait été fou
de vouloir le nier. Mais ce charme
pouvait-il donc suffire à vaincre ses
scrupules ordinaires, sa répugnance
jusque-là . invincible contre tout ma-
riage combiné ?

Brusquement , il comprit et il écla-
ta de rire : s'il n'avait pas fui , c'est
que, cette fois-ci, il avait désarmé le

piège ! H allait, en revoyant Clémen-
ce — elle le lui avait affirmé — se
brouiller définitivement avec sa tan-
te ! La farce qu'il jou ait à son pau-
vre frère lui semblait vraiment drô-
le ; pour le première fois , il consen-
tait à s'intéresser à une jeune fille
choisie pour lui ; mais il le faisait de
façon telle que, quand il l'épouserait,
elle n'aurait plus de dot !

Quand il l'épouserait... A ce mot,
il redevint grave. Comme ses pen-
sées, soudain, se mettaient à galoper,
hors de son contrôle 1 A quoi allait -
il songer là ! Clémence lui plaisait,
certes, mais ce n'était pas après une
heure d'entretien qu'il avait pu en
tomber amoureux 1 Et bien moins en-
core pouvait-il espérer l'avoir sé-
duite ! Non, à parler sérieusement,
on ne pouvait voir là qu'un gentil
caprice, bien innocent et bien natu-
rel, et qui s'envolerait comme un
papillon...

L'idée aurait pu lui inspirer quel-
que mélancolie ; il n'en fut rien. Et,
fi n alement, quand il songea de nou-
veau à la bonne farce qu'il jouait à
son frère, ce fut sa gaieté première
qui reprit définitivement le dessus.

Â A % A / *A

Dans le même moment, Clémence
ne se sentait guère moins joyeuse en
ren trant chez sa tante. Mais , toujours
méthodiquement à son ordinaire, elle
s'en donnait une raison logique et
attribuait sa gaieté au succès de son
ambassade.

Oui , se disait-elle, c'était vraiment
un grand bonheur d'avoir rencontré,

au lieu du savant austère qu elle re-
doutait, un jeune homme aussi indul-
gent, aussi compréhensif... Et pour
bien appréci er cette chance, elle se
remémorait sans cesse toutes les qua-
lités qu 'elle avait trouvées ou devi-
nées chez Adrien...

Après le déjeuner, Clémence invo-
qua la chaleur, qui n'était cependant
pas plus forte que d'ordinaire, pour
qu'on se dispensât de la promenade
combinée pour l'après-midi.

Ils causèrent un moment tous en-
semble au salon , puis elle se plaignit
d'une migraine et sa tante lui con-
seilla de monter s'étendre dans sa
chambre. Elle acquiesça aussitôt et,
en même temps, une inspiration lui
vint :

— Ne joueriez-vous pas, par ha-
sard, au piquet ? demanda-t-elle à
Isidore Harpilou.

Celui-ci, qui ne laissait rien au
hasard, avait depuis longtemps jugé
que sa carrière de notaire de pro-
vince exigeai t une parfaite connais-
sance des jeux de société, et en par-
ticulier de ceux que pratiquent les
vieilles gens. Il jouait donc au pi-
quet.

— Voilà qui est parfait !... s'écria
Clémence. C'est la passion de ma
tante , qui nous considère avec rai-
son comme de médiocres partenaires.
Elle se réjouira de se mesurer avec
vous.

Cette idée enchanta tout le monde :
Mlle de Voiron qui en effet  adorait
ce j eu : Laurette et Jacques qui se

voyaient libérés de toute société et
pourraient sortir tous deux dans le
parc ; Isidore qui y trouvait une
occasion de faire , à la vieille demoi-
selle , une cour qui lui semblait plus
nécessaire qu'aux jeunes filles ; et
Clémence enfin qui pourrait ainsi ,
sans surveillance, disposer de tout
son temps.

Elle l'utilisa aussitôt en allant se
poster aux environs du portail , après
avoir envoyé le concierge au village
pour quelque course.

A trois heures précises, elle vit
arriver Adrien de Sostène.

Quand ils s'abordèrent, ils n'a-
vaient rien perdu de leur humeur
joyeuse du matin et , tou t aussitôt ,
avec l'élan de la leur jeunesse , se je-
tèrent dans la farce. Il feignit de lui
demander avec sérieux et timidité :

— Excusez-moi de vous déranger,
mademoiselle ; ma demande vous sur-
prendra sans doute, je voudrais voir
Mlle de Voiron, s'il vous plaît.

— Elle joue à cache-cache dans
le bois, répliqua gravement Clémen-
ce, c'est son passe-temps favori ;
vous ne pouvez donc pas la voir,
puisque précisément elle se cache.

— Au contraire, courons la cher-
cher ! s'écria-t-il. Je veux faire sa
conquête par ma perspicacité !

— Non , surtout ne grimpez pas
par là , le bois est à droite !

— Attendez , je la vois ! Venez
vite, nous allons la cerner ! Plus vite,
donnez-moi la main...

Peu à peu , courant et plaisantant ,
ils arrivèrent au bois, celui où, cin-

quante-deux ans plus tôt , Virginie
de Voiron avait entraîné Ludovic
Barnave.

Au détour d'une allée , ils ne tar-
dèrent pas à rencontrer Jacques et
Laurette , qui avaient naturel lement
choisi le même lieu de promenade.
Or, Clémence n 'avait pas encore
trouvé l'occasion , depuis son retour
tardif de la cure , de les prévenir
de la démarche qu'elle venait  d'ac-
complir.

Rencontrant Clémence avec un
étranger, Jacques pensa qu 'il s'agis-
sait de quelque relation de Mlle de
Voiron , venue lui rendre visite , et à
qui Clémence avait reçu mission de
montrer la propriété. Il s'avança avec
son plus aimable sourire et se pré-
senta sous le nom qu 'il portait ici :

— Je suis le docteur Adrien de
Sostène, déclara-t-il d'un ton assu-
ré.

— Quelle coïncidence !... s'écria
Adrien. Moi aussi !

Après un instant de désarroi , tous
éclatèrent de rire et l'on s'expliqua.
Les deux jeunes gens avaient aussitôt
sympathisé.

— Ma foi , dit Adrien , à n 'être plus
seul de mon espèce comme je le
croyais jusqu 'à ce j our, je me trouve
très satisfait de mon congénère , et je
gagnerais beaucoup à n 'être connu
que sous ce nouvel aspect. Je vous
remercie de tout cœur, mademoi-
selle Laurette , de l'amélioration que
vous m'avez apportée.

(A suivre)
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Nos belles occasions
FORD 1949, V8-20 CV., limousine i portes, en parfait état.
FORD 1948, cabriolet, V8-20 CV., très soigné.
CHEVROLET 1951, limousine 4 portes, nombreux acces-

;;* soires.
FORD ZEPHYR 1952, 12 CV., limousine 5-6 places.
FORD CONSUL 1952, 8 CV., en parfait état.
SIMCA ARONDE 1952, 7 CV., peu roulé.
CITROEN 1947, 11, légère.
PEUGEOT 203, 1950, 7 CV., 4 portières.
HUDSON 1946, 18 CV., limousine, Overdrive.
HILLMAN 1948, cabriolet, 6 CV., très soigné.
TOPOLINO Belvédère 1953, à l'état de neuf .
PEUGEOT 202, 1948, 6 CV., limousine, révisé e.

VISI TEZ NOS SALLES D 'EXPOSITION
¦ Sur demande, facilités de paiement.

GARANTIE

GRANDS GARAGES ROBERT
Quai de Champ-Bougin 34-38 Tél. 5 31 08
Faubourg du Lac 31 Tél. 5 66 55

NEUCHATEL
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c est Mercredi 7 juillet dès 16 h. 30

que le sympathique chansonnier-écrivain

Jean Villard GILLES
signera son récent ouvrage

MON DEMI-SIÈCLE
dans les locaux de la Librairie

Delachaux & Niestlé
4, rue de l'Hôpital Tél. 5 46 76
Sur demande, l'auteur dédicacera aussi volontiers les ouvrages
commandés par les personnes empêchées d'assister à cette séance. J

Myrtilles
des Alpes

ire qualité; 5 kg. 5.60;
10 kg. Fr. 10.50, plus
port. — Pedrioli Giusep-
pe, Bellinzone.

I 

Profondément touchés des nombreuses mar- H
nues de sympathie reçues à l'occasion de H
leur deuil ct dans l'Impossibilité de répondre H
personnellement à chacun, les enfants de |

Monsieur Numa PERRET j
expriment à leurs amis et connaissances leur n
vive gratitude. !

Un merci tout spécial pour les envols de M

Occasion , à vendre
moto « Norton »

ancien modèle complè-
tement revisée, en par-
fait état de marche. Prix
avantageux. — Adresser
offres écrites à O. V. 127
au bureau de la Feuille
d'avis.

|̂g£l Neuchâtel
Permis de construction

Demande de M. Ernest
Sohafeitel de construire
un bâtiment à l'usage
d'ateliers au nord de ses
garages, à la Vy d"Etra ,
sur l'article 307 du ca-
dastre.

Les plans sont déposés
à la. police des construc-
tions , hôtel communal ,
Jusqu 'au 12 Juillet 1954.

Police
des constructions.

IMMEUBLE A VENDRE
L'immeuble de « Pierre Grise », à Fretereules (Val-de-Travers),

propriété des colonies de vacances du Locle, est à vendre.
Il comprend : une maison d'habitation de quatorze chambres,

convenant pour une pension ou petite industrie ; un solarium (deux
étages) ; vaste dégagement en nature de pré, jardin , verger, place de
jeu. Conditions très intéressantes.

Pour renseignements complémentaires et visites, s'adresser à la
direction de l'Ecole primaire au Locle, tél. (039) 311 85), et pour
traiter à l'étude Ch. M. Chabloz , Grand-Rue 16, le Locle .

^̂ 1 Neuchâtel
Permis de construction

Demande de la Société
immobilière « Pont duMail j> S.A. de construire
un bâtiment à l'usage
d'habitation et de gara-
ges à l'avenue des Portes-
Rouges, sur l'article 7216
du cadastre.

Les plans sont déposés
à la police des construc-
tions, hôtel communal,
Jusqu 'au 12 Juillet 195*1.

Police
des constructions.

Belle maculature à vendre à

^̂  
Neuchâtel

Permis
de construction
Demande de la Société

immobilière «Terreaux 7»
S.A. de surélever son bâ-
timent, 7, rue des Ter-
reaux.

Les plans sont déposés
à la police des construc-
tions, hôtel communal.
Jusqu'au 12 Juillet 1954.

Police
des constructions.

i l' Imprimerie de ce journal

A VENDRE
à Saint-Aubin. Vignoble neuchâtelois, une bellt
villa locative. Un grand appartement de quatre
pièces, deux appartements de deux pièces. Chauf-
fage central, tout confort et toutes dépendances
Vue magnifique Imprenable sur le lac et les Alpes
à proximité immédiate de la gare de Gorgier-
Saint-Aubin. Position tranquille. — S'adresser à
l'étude Vivien et Borel , Saint-Aubin (Neuchâtel)

Dame seule d'un cer-
tain âge cherche pour le
début de septembre une

employée de maison
de confiance. Références.
Adresser offres écrites à
G. M. 120 au bureau de
la Feuille d'avis.

Ier coiffeur
messieurs et

Ire coiffeuse
dames, sont cherchés
pour des places stables.
Salon moderne, centre
ville. Ischi André , Caro-
line 4, Lausanne.

L'Hôpital du Val-de-
Ruz à. Landeyeux cherche
une

nurse
pour la fin Juillet; une

aide de cuisine
pour entrée immédiate
et une

lessiveuse
pour septembre (instal-
lation moderne). Faire
offre à la Sœur direc-
trice. .

On demande une

jeune fille
de 17 à 20 ans, pour ai-
der au ménage. Bons ga-
ges. Jours de congés ré-
gulier. Entrée immédia-
te. Tél. 6 62 72.

lilllllljliiililllllHI IIHI II

Employée
de maison
est demandée pour tout
de suite pour la tenue
complète d'un ménage
soigné. Bons soins et bons
gages assurés. Adiresser
offres avec réf'éxences,
prétemtlonis de salaire et
copies de certificats à
Mme Charles. Baesler-
Gliauque, Monts 33, le
Locle ( Neuchâtel ).

Illlllllllllllllllllllllllllll

A louer une petite
chambre avec très bon-
ne pension. — Bellevaux
10, tél . 5 44 89.

Je cherche un
appartement

de dieux ou trols pièces,
avec ou sans confort. —
Adresser offires écriites à
C. R. 28 au bureau de la
Feuille di'avis.

URGENT. — Ménage
sans enfants cherche un

petit logement
loyer modeste. Adresser
offres écrites à F. A. 128
au bureau de la Feuille
d'avis.

Je cherche une Jeune
fille comme

employée
de maison

Maurice Berthoud , Co-
lombier, tél. 6 30 24.

On cherche une

jeune fille
de 18 à 20 ans, pour un
ménage de commerçants
de deux personnes. Bons
gages. Vie de famille.
Bons soins assurés et
congés réguliers. S'adres-
ser au 8 14 34.

On cherche une
sommelière

débutamte acceptée, pour
tout de suite. Tél. 7 94 12..
Café Suilsse, le Landeron.

La Fonderie Boillat S. A. à Reconvilier (Jura bernois)
cherche une

LABORANTINE
(éventuellement un emp loyé de laboratoire)

pour son laboratoire métallurgique. Les candidats ayant de la
pratique dans l'analyse des métaux auront la préférence. Prière
d'adresser offres avec copies de certificats, curiculum vitae, photo-
graphie et prétentions de salaire à la direction.
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lI Une bonne adresse :
NBIIOy SgBS I | Vitrines - Lessivages

j. ! de boiseries, cuisines——_^^^^^^_Jj _m_\ Parquets à la machine
; ^^^™ G. SIMON

Entreprise de nettoyages
Rocher 30 Téléphone 5 50 62

Le spécialiste!- ^Q/jfejl __j L |
j de la radio i Jj rÂj IfcJl.fîfify

Réparation - Location - Vente
Echange de tout appareil

Se rend régulièrement dans votre région

In mnnmrinr L MenuiserieLB menuisier g |ï Mro ovni rn
~HJ JAlWEb SYDLER

t r a v a u x  de bâtiments
Nouvelle adresse : t

Atelier et domicile :
FONTAINE-ANDRÉ 64

Tél. 5 41 68

~ïê L W ILLY
S3 VUILLEMIN
couvreur Evole 33

anciennement Vuillemin & Cie

TéL. 5 25 75
stoppage L Stoppage invisible
artictiniic i l  sur tous vêtements, accrocs,amSTIqUe i | déchirures , mites, brûlures,

^^^^^__JËs! e*;c - Ma'son d'ancienne re-
| I nommée. Livraison dans les

^̂ B̂SBBmBai 24 heures
Ien"le N uf 22Mme LEIBUNDGUT

(Place des Armourins) NEUCHATEL Tél. 5 43 78
Expéditions à l'extérieur

. . i Une maison sérieuse
\l Jm __ m. mt nn Pour l'entretien
V cSOSi ¦ '' d2 vos bicyclettes¦ W ,%*** M Vente - Achat - Réparations-HBB G CORDEY

I Place Purry - Ecluse 29 - Tél. 5 34 27

wT jdogy)

Notre clientèle augmentant de jour en jour ,
nous engagerions encore des conseillers Just

actifs et d'une conscience absolue.

Grand garage de la place de LAUSANNE,
cherche pour époque à convenir,

comptable
expérimenté

si possible au courant de la comptabilité de
garage et pouvant travailler seul. Connais-
sance de l'allemand désirée. Place stable et
d'avenir pour une personne capable et ayant
de l'initiative. Joindre curriculum vitae et
photographie. — Faire offres au Bureau Fi-
duciaire Chs Mayor, rue Pestalozzi 9, Yver-
don.

La Fabrique d'horlogerie de Saint-Biaise S.A.
cherche pour le début août

un horloger complet ou bon
acheveur

un mécanicien outilleur pour
fabrication de prototypes

Faire offres par écrit ou se présenter.

Fabrique de décolletages et de pièces de
précision cherche un

chef de fabrication
25-35 ans ; de préférence technicien-méca-
nicien. Faire offre avec copie de certificats
et prétentions de salaire. Entrée en fonction
tout de suite ou date à convenir. Adresser
offres sous chiffres P 4849 N à Publicitas,
Neuchâtel.

«ous enerenons pour entrée immédiate ou date
à convenir : ,

sommelier ou sommelière
connaissant bien les deux services.

Paire offre avec copies de certificats ou se pré-
senter à l'Hôtel City, Neuchâtel.

f PLA CEUR I
est demandé pour le Bex panoramique.

Pousse-pousse
crème, « Wisa-GIoria », &
vendre; n'a Jamais été
employé; cédé avec 40
francs de rabais. Adres-
ser offres écrites à V. R.
121 au bureau de la
Feuille d'avis.

A vendre un
dériveur 15 m8

avec moteur, équipé pour
la croisière et en parfait
état. — S'adresser: Cha-
let Bachelin, Auvernier.

« Lambretta »
1951

modèle de luxe, peu rou-
lé, à l'état impeccable.
Case postale 74, Neu-
châtel.

A vendre une
poussette

« Wlsa-GIorla » en bon
état , 70 fr. S'adresser :
Moulins 35, Sme à droite.

A vendre un fort

side-car
A-680, en parfait état ,
éventuellement séparé-
ment. — Louis Moret,
Fahys 21, après 18 h. 30.

On cherche à acheter
d'occasion, en bon état,
une

cuve en fer
dams les dimensions :
longueur 1 m. 50, largeur
60 cm., hauteur 80 cm.
ou approxlimiatif. Faire
offres a Galvanover S. A.,
les Verrières.

Dr Schmidt
Côte 87

de retour
DOCTEUR

Lenggenhoger
spécialiste F.M.H.

maladies de la peau
et des voles urinalres

a repris
ses consultations

On demande pour en-
trée immédiate une

bonne
sommelière

S'adresser au café de la
Place , la Chaux-de-
Fonds, tél. 2 50 41.

lililiMIJMH
PERSONNE

sachant bien cuisiner,
de toute confiance et de
toute moralité , cherche
une place pour faire un
petit ménage. Adresser
offres écrites à E. P. 125
au bureau de la Feuille
d'avis.

Femme de
chambre

ou aide à la cuisine, li-
bre tout de suite, cher-
che une place. Adresser
offres écrites à T. A.
122 au bureau de la
Feuille d'avis.

A vendre une
machine à laver

« Tempo »
avec chauffage, en par-
fait état de marche. —
Demander l'adresse du
No 126 au bureau de la
Feuille d'avis ou tél.
5 17 46.

CHEVEUX
Nouveau produit bre-

veté pour arrêter la chu-
te des cheveux et même
pour les . faire pousser.
Enlève aussi les pellicu-
les. Avenue des Alpes
125, Mme Rosslre c/O
Mme Leschot. tél. 5 78 51.
Le lundi, de 15 h. à
20 h. 30.
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Lessive par fusée ?
CroyW-VOUS ce-* possible ? Bien sûr que et si dcaceque les textiles même les plus dé-
non ! Pas plus que vous ne croyez aux licats peuvent y être lavés en toute sécurité,
eu^es nomteaax «effets mkae-leux» que n ^m donc surpren ant que Persil se
divers produits de lessive s'atmbuent dans soh is k faveur des ménagères suisses,
leur publicité car vous n'avez certaine- Elles VoDt vu à i> oeuvre et savent que c'est
trient jamais rencontré de ménagère qui ]e produit de |essive qui permet de soigner le
ait vu disparaître les taches et les souillures |ingB à |a perfection. Persil ne livre pas seule-
de son linge comme par enchantement et ment du >j nge proprej hygiénique et blanc,
sans avok même eu besoin de remuer le mais JJ ie jave en outre économiquement
petit doigt. et en je ménageant.
Malgré tous tes miracles de ces lessives, Persil D , ..-, L i - , i u • ro -,0„ „'X-L ._. . . . . .  ,.'. . En fait de produits de lessive, rien n ecnap-ne songe pas à quitter le terrain solide des . . .  v . , „ ., . ,.. .. r
«alités concrètes. Pe a l'attention de Persil - et s'il surgit une
» . „ ., . rr , nouveauté constituant réellement un avantage
La maison Persil sait en effet qu au point ,Bg ménagèreS f vous pouvez être certaine
de vue efficacité et sécurité, son produi t _ U8 vojre persj| |iaura ]
est inégalé. H y a des années que des milliers _ .. . ..
de femmes profitent des importants pro- rePSII es! B'**
grès scientifiques que Persil a introduit sur Perssl resse l&ianC
le marché des détersif*. Persil lave blanc

Il y a longtemps que Persil a radicalement La maison Persil reste fidèle à son principe:
supprimé la nécessité de frotter, blanchir et la sûreté avant tout. Ménager votre pré-
passer an bleu et gaâee aa Fibreprotect, il deux linge a toujours été et sera toujours
donne«neeau de lessiveafceolTwnent pure son,principe déterminant.

N'hésitez pas à adopter Persil, «gf* 9̂^i\llcar pour du beau linge, m\Tiî|mJ|\\ IItien n'est jamais trop bon. ttM^fcMM
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Soyez aussi J9
« tiré à ™W épingles »

...confiez vos vêtements à

SÈÊ. TEINTURIER

NEUCHÂTEL : Sous l'Hôtel du Lac

r """—>

Toujours frais  : Toujours prêt :

MOCAFINO
le caf é qui p laît !

MOCAFINO est le premier extrait de
café fait en Suisse de qualité pure 100 %.
MOCAFINO est le meilleur «café éclair».
Que vous le preniez avec ou sans sucre,
que vous ajoutiez de la crème ou du lait ,
MOCAFINO garde toujours "son arôme
délicieux.
Une cuiller à café bien remplie suffit
pour une tasse. Versez de l'eau chaude
dessus et voilà prêt le café qui plaît I

HACO GUMLIGEN gjl|
Représentants : IflrSilrrJSlï
Yvonne Montandon M_SBfiB|ffl
Louis Pernet ^ _̂___^_Ŵ

Km J

rr—"" Chacun dit: Qu'il est '====
-s___r bon ! Et c'est vrai. Ce n'est "______:
^sp pas sans raison que le fromage
¦—— forhmr est la marque la plus venduéSsE

=  ̂ Gerber JI
g*j"—**"*• avec points JUWO _^̂ ^̂ SZ5

Pour la fête de la jeunesse :

Sandales 22/26 *t t  9i80 j
Sandales 37/29 Ffi M «80

Sandales 30/35 Ffi l3i80

Sandales 3,3 42 F?» 1 5.80
Molières,
semelle de caoutchouc p* t A  OJJ i j

Molières 27,29 F I". i 7.80 I !

Molières 30/35 Ff. 19.80
Sandalettes et molières
blanc ou couleur 

 ̂
p^ 12.80

Sandalettes p« j A an
et molières 30/35 "¦" I*MW»

Souliers à bride en toile
avec semelle de caoutchouc

ou de cuir

22 26 Ffi 7.80 27/29 Ffi 8.80
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Parcourir la Route Napoléon en voiture, c'est La VEDETTE, voiture d'élite conçue dans les Usi- Essayez vous-même cette voiture: en rase cam»
éprouver à la fois un sentiment de surprise devant nés Ford françaises, est à la hauteur de telles en- pagne, comme dans les montées vous en serez
l'immensité de ee beau pays de France, et d'admi- gences. enthousiasmé. Prix frs. 10650.-
ration pour l'esprit de prévoyance ayant présidé Les expériences faites dans le monde entier par
à la construction des routes nationales. De beaux les Usines Ford et l'indéniable talent des ccnstruc- Nos marques; Anglia , Prefect, Taunus. Consul,
platanes au tronc rugueux, parfois quasi cente- teurs français sont concrétisés dans la VEDETTE Zéphyr, Vedette, Ford, Mercury. Comète, Lincoln
naires, y dispensent l'ombre et la fraîcheur. 1954. Avec une telle voiture qui par centaines de
Et l'on traverse un pays riche, au passé glorieux. milliers a brillamment fait ses preuves, c'est un *-e ¦'ys'eme de crédit Ford
et où voisinent aqueducs romains, cathédrales véritable agrément que d'entreprendre des voyages permet d acquérir une voi- 

^^^gothiques, châteaux de style baroque, - vénérables qui, sinon, paraîtraient longs et fatigants. tul e moyennant un premier jusS* l,a3ss»
témoins d'âges révolus. Parmi les avantages les plus marquants de la VE- versement égal a 25 /„ du B »,«"!**». IlDes canaux sillonnent les très anciennes terres cul- DETTE U faut citer son exemplaire tenue de route prix d achat. Exemple: lpBS|f|j|
tivées; les vignes amoureuses de soleil s'étagent et sa qualité d'excellente «grimpeuse». "̂  °e 'a Ve

"ette fre* 10650.- 1 «wi il
sur les coteaux: les énormes usines alternent avec Grâce à un système perfectionné de barres de Premier acompte frs. 2775.- 1 

,JJ=3 II
les installations portuaires ou les verts pâturages. torsion on peut rouler à grande vitesse dans une Solde en 18 versements 

^^2Sï^Nulle part ailleurs peut-être, le passé n'es* aussi VEDETTE sans que ia voiture ne s'incline dans mensuels de frs. S' 1*4**̂  ^*̂ (»*̂
relié au présent. les virages. La direction est étonnament précise, f  compris intérêt de 6 i. p. a.
Sur les roules de France, il fait bon rouler vite et souple et agréable à souhait. La suspension indé- 

^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^_loin, souvent des journées entières I Encore faut-il pendante des roues avant neutralisé les inégalités "~
disposer d'autos particulièrement robustes, au mo- de la route. Les freins de grandes dimensions, né- pn  E<& F& I I P  ¦> f  "W*T F
leur généreux et aux freins efficaces. La France a cessaires sur les routes de France, constituent un L ï l  _3 I I  Il l ll l M ¦ ! ' '-aussi ses massifs montagneux, géants comparable* facteur bienvenu de sécurité pour notre réseau ;| I fi || I H 11 I :
aux nôtres et <jui exigent autant de maîtrise de la routier. || ^J | \j |g | ^J I [| V
part du conducteur que de qualité intrinsèque de Enfin, la VEDETTE 1954 est dotée d'un moteur V-8
b part de la voiture, qui . pour 11 CV à l'impôt , développe 69 CV au frem. mammmmwÊmmmasmmam^iBmimmmimmmnaasm

•
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NEUCHATEL : Grand Garage Robert
LA CHAUX-DE-FONDS : Garage des Trois-Rois S. A.
LE LOCLE : Garage des Trois-Rois S. A.

Les distributeurs d'autres localités figurent dans l'annuaire téléphonique sous «.FORD ». - Délégué : O. Gehrlger , Zurich

GRANDS GARAGES ROBERT
DISTRIBUTEURS OFFICIELS Faubourg du Lac 31 - NEUCHATEL - Quai de Champ-Bougin 36-38
^ 1 

LARD
de bajoue
BOUCHERIE

R. MARGOT
JKÏ$4I ~̂  ̂' B̂ï'r̂ ^̂ ^llf^̂ ^t Vous ne sauriez mieux choisir!
Ml uSS^ ^atânÊèSISSl̂ I ? H SS?Lé<ÊSAzL^~î>>*BÇSSSLS^5Sf ri -̂ ç-SJ ^—n 11 *-es K R E I D L E R  sont célèbres dans le monde entier ..,.
Mlt~2^rïâi!~^^H/l// \\

~
($5\. ̂Ws<<fcîS—V2^i (£~î5SïSf ^—41 tJ Rendement maximum: moteur K R E I D L E R  2 temps, 50 cm*".

^Kw '̂ /f N\\\7/y * — ' " Çj^Sg^1 /l\ IVX./ A/ moteur. ,
^^^Z ! / \\ >Ky f̂ ^^Çvs/

/i\ 
I 
\Ŝ /  ̂

Simp licité extrême:2 vitesses, changement absolument sllencieu»
^^^i~zO^  ̂ ^fc. ^^^Sc"̂ ^̂ *̂  e* sans débrayage; entraînement par une seule chaîne.

a^gJBJjjSwuiuui»''̂  ^^1̂  ^^*'̂B^ _̂________ i Sécurité absolue: cadre robuste spécialement conçu , conférant
^^¦̂ BK Ŝ ĵ^ ^ 

___
B_Y- - \_v une parfaite stabilité et uvte tenue de route remarquable par tous*

(SKBMftS SwfeSUfc  ̂ _^LBm B*̂ ^ 'es temps; freins à tambours très efficaces , commandés a main et
«mm» ¦ ̂ ^¦M ' B&^»- I 

____ W 
1P̂  ̂ par fétropédalage; éclairage puissant;  guidon de moto fixé rl g idô—

"4H S9)lEs%SQrtp^? ffl^WWy 
Mod 

Tourisme - Vitesse , . _ , , , "
^̂ ^̂ •̂BBfij

^ V \_w 1'5 "10,3 km' " Autonomio Faites un essai sans engagement.

^^fiE ¦¦ 
^^ ^gB Net au comptant dès Fr. 725.—

un prospec us u M gj ft %£^£2gFj tJ) catégorie des taxes etassurances; conduite autorisée dès 16 ans.
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Profession: ______ JfB _mj____^ l\ *̂ '®SfP*# ^' Vuillomenet, Poudrières  25

*§| I Mod . Motocyclette avec Lî\ Chaux-de-Fonds :
Adresse: -"- "

Wj f-B-Ë  
klcks ,

^
r H. 

Liechti , rue de l'HÔtel-de-Ville 25
A envoyer à l'agence la plus ! ; BK <:̂ 3 , fiAlAmKîûl1 " T. »*proche ou à l'agence générale: /^Ç\l\J \ 

UOIUmUIBI ¦ Roger Mayor
S.A. DE VENTE INTERMOT .. ¦ ¦ >  [ . ¦'. ! /T_nVV*3Brvï Plûlirîer ' w r > TZurich-Affoitern. _ V \l AJ^i^^V neiinBl ¦ F. Balmer
™ ~" "" ~" "" ~ , ____¦ E__S Mod. scooter FQSlf 81II6S 5 Eugène Challandes
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Depuis Fr. 8.50

BEAU CHOIX DE CARTES DE VISITE
à l'imprimerie de ce journal

( Beau linge de maison p our

TROUSSEAU
en vitrine

KUFFER k SCOTT
Les spécialistes du trousseau

W , i 4

A vendre un

vélo de course
hiult vitesses, à l'état de
neuf. Prix intéressant. —
S'adresser à Roger Burn,
bâtiment de la poste,
Cortaillod. Tél. 6 44 84.

Poêle en catelles
en très bon état avec
tuyaux, hauteur 1 m.,
largeur 35 cm. S'adres-
ser : Valangines 24, rez-
de-chaussée.

Bien
habillé

à des prix avantageux
sur mesure

et mesure-confection

A LA MODE
DE CHEZ NOUS
17, rue de l'Hôpital

NEUCHATEL
Tél. 5 36 55

6 bois de lit
à une et deux places,
en noyer, acajou et or-
meau, un ancien Louis
XVI, 190X90, noyer ciré
clair , 120 fr.; un couvre-
lit édredon 190x150, sa-
tin rouge foncé, 75 Ir.;
divan 155X75, bien re-
monté, 70 fr.; deux fau-
teuils anciens, un Vol-
taire et un Louis XIII
à recouvrir. — S'adres-
ser à Ernest Chautems,
tapissier, Colombier.

OEUVRES
complètes numérotées de
C.-F. Ramuz, Ed. Mermi-
nod, 21 vol. brochés, à
veaudre selon entente. —
Favarge 47. rez-de-chaus-
sée, à gauche.



Les championnats du monde de gymnastique à Rome
Victoire attendue de l'Union soviétique - Magnifique duel entre

Allemands et Suisses qui doivent cependant s'incliner devant les fils du Soleil levant
Après vous avoir parlé dans notre

dernier compte rendu du cadre de ces
championna t s  du monde de gymnasti-
que, il nous reste la tâche di f f ic i le  de
vous en narrer les diverses péripéties.

L'Allemagne gagne
le premier round

Lundi  à 12 heures , les quelqu e qua-
tre cents Suisses qui avaient accompa-
gné nos gymnastes dans la Ville éter-
nelle étaient  joyeux : les nôtres me-
na ien t  de justesse devant les Japonais:
333.65 contre  333.60. Infér ieurs  aux
prél iminaires , aux anneaux  et au reck ,
Jes Suisses dominèren t  dans les autres
disciplines. La Tchécoslovaquie et la
F in l ande  suivent avec plus de 5 points
d'écart, soit respectivement 328,35 et
328,15. Disons, pour êtr e parfaitement
juste, que le vent assez fort qui s'est
levé lund i  entre 10 heures et 11 heures
a considérablement gêné les gymnastes,
notamment  dans les exercices aux
barres.

A 16 heures, de nouveaux concur-
rents entrèrent en lice, tandis que no-
tre équipe se tenait  dans les tribunes
pour assister au travail de leur plus
coriace adversaire du jour : les Alle-
mands.

Les gymnastes allemands n 'avaient
qu'un objectif : égaliser et si possible
dépasser le total des Suisses.

La lutte fut  de toute  beauté. La belle
équipe formée de Bantz, Dickhut , Kie-
fer, Klein , Owerwien, Schneipf et des
deux jumeaux Wicd , dont  nous avons
déjà relevé l'homogénéité et l*a sûreté ,
rivalisa d'adresse et d'audace. Bants et
Dickhut furent  particulièrement bril-
lants et assurèrent à leur équipe une
victoire fort méritée, bien qu'ils aient
bénéficié de certaine largesse

^ 
de da part

du jury qui s'était montré, au con-
traire, très sévère à l'égard des Suisses
et en particulier de Eugster au saut
de cheval ! Cette première victoire fut ,
comme bien l'on pense, saluée avec
beaucoup d'enthousiasme par le nom-
breux puMic allemand.

L'entrée en scène des Russes
C'est la première fois que les Russes

participent aux Championnats du mon-
de de gymnastique. La renommée qulls
s'étaient acquise aux Jeux olympiques
d'Helsinki les précédait.

Cette journée de mardi s'annonce
encore plus chaud e que la précédente,
car le vent est tombé. Outre la Russie,
l'Italie, la Hongrie, la Bulgarie et la
France participent à cette bagarre.

Si nous n'attendions rien de spécial
de la part de la Hongrie et de la
Builgarie, nous espérion s voir des gym-
nastes français et italiens mieux pré-
parés à ce genre de compétition. Il
manque chez ces deux équipes la flam-
me de l'enthousiasme.

Les Russes, est-fil nécessaire de le
préciser, furent brillants. Le quatuor
Tchoukarine, Mouratov, Chaguinjane et
Azarjan e nous démontrèrent brillam-
ment tout ce qu'un Etat totalitaire
peut exiger de gymnastes formés sys-
tématiquement et scientifiquement dans
des camps d'entraînement spéciaux de
six à huit mois.

Quatre nouveaux éléments : Korolkov,
Ghackline, Djajani et Vostrikov com-
plètent admirablement cette équipe qui
se payera le luxe de prendre plus de
dix points d'avance *su*r les Allemands
et près de onze points sur notre équipe.

Les Japonais,
grande attraction

de ces championnats
La fameuse équipe nipponne qui

s'était déjà si bien distinguée aux Jeux
olympiques a confirmé sa grand e classe.
Mal payée à certains exercices imposés,
elle dut s'incliner devant les nôtres.
Leur virtuosité au reck, aux barres,
aux anneaux et aux prôliniinaires fit
une profonde impression. Le déjà célè-
bre Takemoto obtint 9.65 aux prélimi-
naires , 9.60 aux barres parallèles et
9.60 au reck , notes qui furent diffici-
lement atteintes par les autres concur-
rents. D'une souplesse et d'une détente
vraiment extraordinaires, ils semblent
faire tous leurs exercices le plus natu-
rellement du monde : chez eux l'effort
n'est jamai s apparent, ce qui assure
à l'exécution de leur exercice un « fi-
nish » et une élégance crue l'on ne re-
trouve anême pas chez les Russes qui
travaillent essentiellement en force.

De l'avis général des spectateurs, et
en particulier des membres de notre
propre équipe, les Japonais ont large-
ment mérité le deuxième rang qu'ils ont
obtenu de haute lutte dans les présents
Championnats. Les progrès réalisés de-
puis Helsinki, dil y a deux ans, nous
permettent d'affirmer qu'ils sont ac-
tuellement les seuls capables d^inquié-
ter les grands spécialistes profession-
nels de la Russie.

Que penser
de l'équipe suisse ?

Elle fut admirable de confiance, de
courage et de ténacité. Elle offrit au
public de Rome une magnifique image
de l'esprit d'équipe, de Ha camaraderie
et de la discipline gymnaste. Stalder
demeure le gymnaste No 1 de notre
équipe et c'est certainement à son bel
exercice au cheval arçons libres (rue
notre équipe doit sa troisième place au
classement général. Jacky Gtinthard,
que les Italiens ont spontanément ap-
pelé « 'il fantoccio zvizzero », fut plai-

sant a souhait et ses mimiques et ca-
brioles lui valurent  la sympathie gé-
nérale. Nous n 'oubl ierons  pas de si tôt ,
et Jacky sans doute non plus , le si-
lence impress ionnant  qui régna dans
le stade des « Cento mille » alors qu'il
e f fec tua i t , dans un style parfait et une
audace foll e, son exercice libre au reck.
Oswald Biihler a largemen t mérité sa
sélection : son élégance à l'engin fut
fort remarquée et est comparable à
celle de Mouratov ; il semble toutefois
ne pas avoir une force proport ionnée
à sa grandeur , d'où certains fléchisse-
ments aux ' anneaux  et aux barres .
Hans Eugster, Thalmann et Scharzen-
trubèr fu ren t  égaux à eux-m êmes. Le
« vétéran » Thalmann a droit à tous les
éloges ; sa régular i té  et son calme sont
un ferme soutien pour ses jeunes co-
équipiers. Hans Brundler, nouveau ve-
nu , n 'a aucunement démérité. Sa bran-
die faible : le cheval arçons ', où il dut
répéter son exercice obligatoire , de
même qu'aux barres parallèles. Nou s
pensons que le choix de Brundler , à la
veille même de l'ouverture des cham-
pionnats, fut  une erreur psychologique.

Jean Tschabold , qui l'ut . l'enfan t  ter-
rible » de notre équipe pendant les éli-
mina to i res  en Suisse, nous causa une
grande joie à Rome. Nous y avons
retrouvé le Jean-Jean des grands jours :
jovial , entreprenant , courageux, servia-
ble. et dévoué, d'une technique qui ne
laissait guère à désirer, il apporta un
clair démenti  à tous ceux qui avaient
douté de lu i  ?

Les productions libres,
point culminant

des championnats du monde
Si les exercices obligatoires se jus-

tif ient  parfaitement dans une compé-
tition de gymnastique afin que le jury
puisse avoir une base uniforme d'ap-
préciation (base qui est à vrai dire
rarement réalisée !) ils ont, par contre,
le gros inconvénient  de paralyser le
gymnaste et de nuire du même coup
à l'élégance naturelle qui devrait ca-
ractériser tous les exercices aux agrès.
Ceci est d'autant plus vrai lorsque
certaines chicanes sont introduites dans
l'exercice comme ce fut le cas à Rome
pour les anneaux.

Après ces considérations préliminai-
res, voyons brièvement ce que fut la
journée du mercredi 30 juin.

.Dès 7 heures du matin, le Stade
olympique vit affluer quelque 12000
à 15000 spectateurs désireux d'assister
au duel que les deux adversaires prin-
cipaux cle cett.e rencontre, les Suisses
et les Allemands, allaient se livrer.

De son côté, l'équipe suisse était
décidée à faire l'impossible pour com-
bler le faible retard de 0,75 point qui
la séparait délia squadra germamica ;
quant aux Allemands, gonflés à bloc
par leur victoire de la veille aux
exercices obligatoires, ils n'étaient nul-
lement disposés à sa laisser dominer
par les Helvètes !

Ce fut un beau spectacle à tous
points de vue. Bien (nie la chaleur fût
accablante, les gymnastes firent tous
preuve d'un courage digne des plus
grands éloges.

Les productions suisses
Aux préliminaires, Joseph Stalder fut

brillant et obtint le 9,45 que seul
Tschabold avait réalisé aux obligatoires,
tandis que notre Romand, malchanceux,
devait se contenter de 8,65. C'est en-
core un 9,45 qui récompense le meilleur
Suisse aux anneaux, le petit Eugster,
qui souffre pourtant d'une distorsion
d'épaule 1 Au cheval arçon, Joseph
Stalder cueille sa première médaille
d'argent avec un 9,65 largement mérité.
Au saut de cheval, les performances
individuelles n'ont rien d'extraordinai-
res, mais elles assurent tout de même
une moyenne de 9,40 à une équipe.

De leur côté, les Allemands accu-
mulent les points, mais les calculs fié-
vreusement établis par des journalistes
toujours avides de comparaisons lais-
saient apparaître, qu'en dépit de leur
nette supériorité au saut de cheval,
les Allemands avaient, non seulement
été rejoints,  mais largement dépassés
par Jes Suisses qui, après les quatre
premières branches, menaient avec 1,25
point d'avance. Cette bonne nouvelle,
confirmée par la suite, agit comme
un coup de fouet sur notre équipe, qui
ne se fit pas prier pour escalader le
podium des barres parallèles.

Biihler ct lhalmann obtiennent les
notes les plus faibles : 9,20 et 9;30 ;
Schwarzentruber et Brundler font un
peu mieux et obtiennent 9,35 et 9,40.
Le jury paraît d'une extraordinaire
sévérité, mais il est, dans l'ensemble,
équitable. Que nous réservent nos au-
tres équipiers ? Ce n'est pas sans ap-
préhension que nous voyons Jean
Tschabold aborder les barres ! Sera-t-il
à nouveau victime de la malchance
qui lui fi t  c louper > partiellement ses
obligatoires ? Aussi est-ce avec un im-
mense soupir de soulagement que nous
applaudîmes au splendide fleurier ren-
versé qui mit le point final à un exer-
cice qui nous semblait mériter davan-
tage que le 9,60 dont il fut gratifié.
J. Gtinthard fut , lui aussi, éblouissant ;
son exercice, long, farci des pires diffi-
cultés, exécuté avec un grand brio, fut
follement applaudi. Jacky Gtinthard, qui
ne sait ni commencer, ni terminer un
exercice sans une cabriole de son cru,
n'obt int  toutefois que 9,65.

Voici le champion du monde de
Bâle, Eugster. Rien ne manqua dans
sa présentation : ni les difficultés, ni

les combinaisons, ni l'élégance et la
race qui le caractérisent ; le jury est
quasiment unan ime  et les notes varient
entre 9,65 et 9,85. C'est finalement 9,75.
Les deux équipes sont à ce moment à
égalité de point à cette discipline, les
deux totalisant 47,85. C'est dire combien
la lut te  est serrée et palpitante !

Joseph Stalder, le dernier concurrent
suisse, pourra-t-il égaler la performance
de l'Allemand Bantz et maintenir  ainsi
l'avance de son équipe. Il sait que
c'est de lui que dépend la victoire
ou la défai te de tous, mais il a l'ha-
bitude de ce genre de responsabilité !
Calmement, il aborde l'engin et c'est
dans un silence quasi total qu 'il nous
sert son numéro des grandes circons-
tances. Ce fu t  un véritable régal. Mais
il était écrit qu'il n'y aurait pas de
notes maximum durant ces champion-
nats et c'est ainsi  que J. Stalder
obtint  9,80 tout comme H. Bantz.

Ce beau résultat confirmait donc
l'avantage de l'équipe suisse sur les
Allemands.

Entre temps, 1 équipe allemande s ex-
hibait à la barre fixe, mais elle nous
a paru quelque peu désarçonnée par
la farouche résistance des Suisses. Hor-
mis Bantz et Dickhut qui obtinrent res-
pectivement 9,65 et 9,60, les autres
équipiers ne réalisèrent que des per-
formances moyennes si bien que la
victoire f inale de la Suisse ne faisait
plus de doute pour personne, à moins
qu 'un accident toujours possible ne
vienne renverser tous les pronostics.
Il n'y eut pas d'accident et ce fut par
un sensationnel gala helvétique que se
termina cette matinée du 30 juin au
cours de laquelle notre admirable
équipe s'assura une confortable avance
de 1,30 point sur celle de l'Allemagne.
La troisième place au classement par
nation lui était ainsi assurée !

Pouvions-nous espérer
une victoire

sur les Japonais ?
Cet espoir était plus que légitime

puisque nous les avions battus — de
peu il est vrai, mais battus tout de
même — aux exercices obligatoires !

Et , cependant, les exhibitions ex-
traordinaires des demi-professionnels
nippons eurent tôt fait de l'anéantir.
Les deux grands spécialistes Takemoto
et Ono furent  particulièrement remar-
quables aux préliminaires, aux barres
parallèles et au reck.

Il convient toutefois de ne pas ou-
blier, dans ce jugement hàtif , que ces
sympathiques Japonais sont en tour-
née d'entra înement  depuis plusieurs
mois et que l'Etat n'est aucunement
sur le point de leur supprimer ses lar-
gesses !

Quelques mots encore*
de l'un ou l'autre phénomène

de la gymnastique
Celui auquel nous aimerions rendre

un tout premier hommage c'est au
jeune et joli garçon William Thores-
son (Suède), médaille de bronze pour
les préliminaires. En dépit du verdict
des juges, nous pensons, avec la plus
grande majorité du public, que Thores-
son méritait de loin la médaille d'or

qu 'il avait du reste déjà obtenue aux
Jeux olympi ques d 'Hels inki .

Un autre gymnaste  qui nous f i t  une
grande impression fut  le Tchèque Pro-
rock Vladimir dans les exercices au
sol. Il n'a certainement pas fini de
faire parler de lui.

Quant à l'équi pe du Brésil , nous pen-
sons que, s'il fau t  un certain courage
pour a f f r o n t e r  une compétition inter-
nat ionale, il convient  tout  de même de
le faire avec un min imum de prépara-
tion.

Chez les dames
Comme leurs compétit ions se dérou-

laient  s imul t anémen t  avec celles des
hommes, il ne nous fu t  guère possible
de suivre leurs exhibitions. Et puis, il
faut bien le dire , l'absence de repré-
sentantes suisses ne contribua pas à
st imuler  notre intérêt pour ces joutes
qui furent  pour tant  fort  captivantes.

Comme chez les hommes — et cela
est fort si gnif icat i f  — c'est la Russie
qui se classe première avec plus de
quatre points d'avance sur la Hongrie
et plus de douze points sur la Tchéco-
slovaquie dont l'excellente Basakova
Eva obtient toutefois une médail le
d'argent au classement général indivi-
duel et deux autres médai l les  d'argent
aux pré l imina i res  et à la poutre. La
Hongroise Keleti Agnes s'adjuge la mé-
da i l l e  d'or aux barres parallèles et une
médail le de bronze à la poutre où la
Japonaise Tanaka Keiko devient cham-
pionne du monde. Aux prél iminaires,
c'est la Russe Manina Tamara qui en-
lève le titre.

Conclusions
Comme cela ressort très nettement

du palmarès, la formule actuelle des
championnats du monde de gymnasti-
que ne saurait donner satisfaction aux
nations dans lesquelles la gymnast ique
est encore prati quée selon les princi pes
fixés par la charte de l'amateurisme.
Si cette formule  ne devait pas être mo-
difiée à brève échéance, il est fort à
craindre que les championnats  interna-
tionaux ne seront plus fré quentés que
par les gymnastes professionnels tels
qu'en possèdent actuellement la Rus-
sie, le Japon , pour ne citer que ces na-
tions. Nul ne saurait nier la qualité du
spectacle présenté par ces spécialistes
de la gymnastique artistique, mais il
n'en est pas moins faux d'établir un
classement qui ne tienne pas compte
de cette inégali té  fondamenta le .  La
seule formule qu'il conviendrai t  d'ap-
pliquer en l'occurence, et cela non seu-
lement pour la gymnastique, mais pour
la majorité des sports de compéti t ion ,
c'est celle du néo-olympisme, en ce
sens que les compétitions internationa-
les (championnats du monde ou Jeux
olympiques) seraient ouvertes aux
athlètes du monde entier, sans aucune
distinction, mais à cette différence près
avec le système actuel qu'il serait pro-
cédé à deux classements parfaitement
distincts, l'un pour les professionnels
notoires et l'autre pour les amateurs
se conformant aux principes essentiels
de l'amateurisme.

Francis PELLAUD.

LE FOOTBALL CORPORATIF
CHEZ NOUS

Il semble que les matches de la
coupe Jules Rimet ont donné des
ai les aux avants de s équipes corpo-
rat ives d e notre région . On pour-
rait cer tainement  le croire en
voyant les résultats obtenus nu
cours de s matches de la semaine
passée. Huit buts à Cortaillod, six
aux Charmettes et quatre à Saint-
Biaise. Dix -huit buts en trois mat-
ches , c'est vraiment exceptionnel
pour notre région où les scores se
t iennent  en général de très près.

A Cortaillod , après un très joli
match où le fair-play fut de r igueur
du commencement à la f in , malgré
la bel le résistance de l'é quipe visi-
teu se, le onze de la Fabrique de câ-
bles i nfl i ge une te rr ible défa i te de
8 buts à zéro à celui du Draizes I
F.C. de Neuchâtel .  Le duel que les
« Carcouailles » livrent actuelle-
ment aux joueurs de la fabr i que
Bru nette de Serrières est vraiment
« emballant ». Il aura sous peu son
ép ilogue au cours de la rencontre
qui opposera ces deux formations.

Aux Charmettes , après une pre-
mière mi-temps plu tôt égale , les
joueurs de J'équipe des F our s Borel
de Peseux « Bojareg » se lai ssèrent
surclasesr dans tous les comparti-
ments de jeu par ceux du Bru n ette
F. C. qui remportèrent une  signifi-
cative victoire de 6 buts à 0.
L'équi pe de Serrières n 'a pas dit
son dernier mot cett e saison ; elle
est de tail le à remporter le cham-

p ionnat , mais il ne faudra pas re-
nouveler la cruelle exp ér i ence de
Ja saison de rn ière où elle se laiss a
battre lors du sp r i nt final par un
outsider.

Le classement de la série II se
présente comme suit :

SÉRIE II
J. G. N. P. P. C. Pts

Câbles 6 5 0 126 11 10
Brunette . . . .  5 4 1 0 17 3 9
Bojareg 5 2 0  3 514 4
Téléphone . . . .  5 1 1 3 10 16 3
Draizes I . . . . 5 0 0 5 H 21 0

Pour la série I , un seul match
s'est joué la semaine passée , qui
avait une impor tance  toute particu-
lière pour les deux équi pes en li-
gne. Au premier tou r déjà , Je Che-
minot F. C. et le Fa el-Degoumois
F. C. avaient fai t  match nul  2 à 2
après une partie très disputée.
Cette fois-ci les Cheminots ne se
laissèrent pas surprendre par leurs
ad ver sai r es et rempo rtèr en t une
éclatante victoire de 4 buts à 2.
Par cette nouvelle et nette v ictoire ,
Je Cheminot  F. C. prend résolu-
men t  la tête du classement qui se
présent e com m e suit :

SÉRIE I
J. G. N. P. P. C. Pts

Cheminot . . .  6 4 2 0 17 10 10
Electricité

Neuchâteloise 7 4 1 2  14 11 9
Fael-Degoumois 5 2 1 2 10 9 5
Leschot-Cadrans 5 1 0  4 7 9 2
Mécano-Sports . 4 0 0 4 3 12 0

Un geste qui hon ore Je sp ort ,
c'est celui du F.C. Câbles de Cor-
taillod qui, au lendemain  du tour-
noi corporatif des 26 e t 27 j uin ,
s'est désisté du p ri x fair -play en,
faveur du Typo F. C. de Neuchâtel.

Emô-Réj .
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Excellente semaine
des lignes d'attaque

CYCLISME

Le Vélo-Club de Neuchâtel a fait
disputer, hi er matin , sa course han-
dicap, sur le parcours Neuchâtel -
FJeurier - Neuchâtel.

Les coureu rs par tai ent toutes les
mi nutes da ns l 'ordre inv erse du
classement général. Les favoris par-
ta n t les derniers se re grou pèrent
rapidement et chassèrent les hom-
mes partis devant eux. Le dernier
à résister fut le j eune Loup qui f ut
rejoint au retour à la sortie de Ro-
chefort.

L'arrivée eut lieu dans l'ordre
suivant : 1. A. Sbeghen, 72 km. en
1 h. 55' 25" ; 2. L. Rothen, 3. A.
Scherrer, 4. C. Loup, même temps ;
5. J. Cosandier, 1 h. 56' 15 ; 6. U.
Frangi, 1 h. 59' 10" ; 7. R. Pauchard,
même temps ; 8. C. Bobert , 2 h. 2'
(crevaison) ; 9. A. Knapp, même
temps.

AUTOMOBILISME

Le Grand Prix
de l'Automobile-club

de France
L'Argentin Juan-Manuel Fangio ,

SUT « Mercedes », a remporté le
Grand Prix de l'Automobile-club
de France, couru dimanche à
Reims. ' - . * . .

La course handicap
du Vélo-Club de Neuchâtel

CARNET DU JOUR
Université (Aula) : 20 h. 15. Audition

des classes supérieures du Conserva-
toire.

CINÉMAS
Théâtre : 20 h. 30. Gosses de riches.
Rex: 20 h. 30. La fille du Capitaine.
Studio: 20 h. 30. La femme du planteur.

15 h. Le retour de la reine Elizabeth
à Londres.

Apollo : 15 h. et 20 h. 30. Les mines du
roi Salomon.

Palace : 20 h. 30. TJgoUn.

LE S S P O R T S

SAUVETAGE

(c) Samedi et dimanche, Ja Socié-
té su isse de sauvetage , qui groupe
trente-quatre sections en Suisse, a
organisé sa 7me rencontr e à Ja
Chaux-de-Fonids. Les participants ,
au nom bre de deux cent cinquant e,
effectuèrent  dès samedi de très in-
téressantes démonstrations à la pos-
cine des Mélèzes au cours d e huit
concours différents qui furent sui-
vis pa*r un nombreux public. Le
mauvais temps qui sévit malheu-
reusement dimanch e compromit Je
succès de Ja manifestation.

Pendant ie dé jeuner de dimanche ,
M. Rudolf Bûcher, président cen-
tral , rendi t  hommage aux organisa-
teurs et remit une médaillle-souve-
nir à MM. Albert Millier , président
de Ja sect ion de Neuehât eJ , A. Tôd-
tll, ca iss ier , et Maurice Payot , dé-
légué aux sports de Ja ville de la
Chaux-de-Fonds.

Voici les princi paux résultats
des concours :

Catégorie A : 1. Bâle, 34 points ; 2. ètï
aequo : Lucerne et Schaffhouse, 48 pts.

Catégorie B : 1. Salnt-Gall, 32 points ;
2. Winterthour, 40 ; 3. Berne, 55 ; 4. Fri-
bourg, 68.

Catégorie C : 1. Olten, 28 points ; 2.
Wattwil, 43 ; 3. Weggls, 47 ; 4. Steln-
am-Bhein, 63.

Catégorie D : 1. Grisons, 33 points ;
2. Kussnacht, 37 ; 3. Schwyz, 48 ; 4.
Nldwald , 57 ; 5. Uri , 59 ; 6. Neuchâtel,
65 ; 7. Thoune, 68 ; 8. Cortaillod , 80 ; 9.
Obwald, 87 ; 10. Estavayer, 88.

La 7me rencontre de la
Société suisse de sauvetage

à la Chaux-de-Fonds

WATER-POLO

Une bonne chambrée de fer vents
du water-polo a assisté, à la pisc ine
de Montchoisi, à la rencontre Red-
Fish - C. N. Lausanne II.

Les Neuchâtelo is présentaie n t la
même équipe que contre Lyon. La
seconde équipe du C. N. L. n'a guè-
re pu rés iste r aux Neuchâtelo is qui
menaient déjà, au repos , par 6 buts
à zéro. Gérard Sauer, s'étant montré
aussi bon réalisateur que construc-
teur.

En seconde mi-temps , Bed-Fish
ménagea vis iblement son ad versa i re
et remporta la partie par dix buts
à un.

Bons débuts des joueurs de Red-
Fish qui auront à faire à plus f or te
partie dimanche prochain au Lido,
contre Mont reux et Vevey.

Formation de l 'équi pe" du Red-
Fish : Karad j ic ; Robert , Wie land ;
Courvoisier, Gallo pini ; Sauer et
Ubersax.

TIR

Le tir annuel de la police
iUa d'Yverdon

(c) Le tir annuel de la police d'Yver-
don a eu lieu au stand de Floreyres.
Au programme, tir au pistolet (20
coups sur mannequin mouvant) et tir
militaire obligatoire au fusil. Voici les
gagnants de chaque catégorie :

Pistolet : Louis Rouillier, 17 touchés.
Fusil : Robert Handschin (83).

Classement combiné pistolet-fusil :
Emile Demont.

Cible police d'Yverdon : Jean-Alexis
Cornu.

C. N. Lausanne II - Red Fish
1 à 10
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LE TOUR DE SUISSE (alémanique ?) 1954

Le Tour de Suisse 1954 se disputera du ler au 7 août. Comme le mont re
notre cliché, son itinéraire évite presque totalement la Suisse romande,

mais déborde, par contre, en Italie.
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FOOTBALL

L Association cantonale neuchâ-
teloise de footbal l a tenu ses ass ises
annuelles samedi après-midi, à Cou-
vet , sous la présidence de M. Geor-
ges Darbre.

Parmi les in vités , signalons la
présence de M. Gérard Lavanchy,
président de J'Association cantonale
vaudoise de footbal l et membre du
comité de football de l'A.S.F.A., et
de M. Musy, président du Couvet-
Sports , qui sou hai ta la bienvenue
aux dél égu és.

Dans son rappo r t pr és i dent i el , M.
G. Darbre releva la marche floris-
sante de l 'associ a tion où 97 équipes
participèrent , cette sa ison , à la com-
p étition , soit 10 en deuxièm e ligue ,
20 en tro isième J igue , 34 en qua-
trième ligue , 17 en juniors A , 9 en
juniors B et 7 en juniors C.

Le F.-C. Tavannes est promu en
deuxième ligue et les F.-C. Buttes et
Xamax , de Neuchâtel, en troisième
ligue.

Les comptes ont été approuvés et
décharge a été donnée au caissier ,
M. Henr i Schumacher.

Le projet de bu dget pour la pro -
cha ine saison a été ad opté à l 'una-
nimité.

.Fuis rassemblée passe aux nomi-
nat ions. Après neuf ans d'acti vité
fructueuse , M. Georges Darbre an-
nonce qu'il décline toute réélection
et que sa décision est irrévocable.
M. Henri Schumacher , vice-prési-
dent , propose M. Georges Bourquin,
du F.-C. Comète, de Peseux. C'est
par acclamat ions que le s délégués
confirment cette proposition. Les
autres membres du comité sont
nommés à la ma jorité des délégués,
ce sont : MM. Henri  Scliumacher,
Jean-Pierre Baudois, Bernard Dr oz ,
Ernest Gail le, A. Pellato n et W. Des-
pond.

Les membres de la commission
de recours , de la commission can-
tonale des juniors et les vérifica-
teurs sont confirmés dans leurs
fonctions.

MM. Georges Darbre et Georges
Bourquin sont désignés comme dé-
légués à la Z.U.S.

La prochaine assemblée des délé-
gués se tiendra à Colombier.

Avant de clore off i ciellement
cette réunion , les dél égués nom-
ment M . Georges Darbr e président
d'honneur de l'A.C.N.F. et MM. Gé-
rard Lavan chy (Cully). Jean-Pierre
Gruber (Cernier) et Bernard Le-
coultre (Neuchâtel) membres hono-
raires de la dite association.

Après la part ie offic i elle , les délé-
gués se ret rouvèrent  dans  la grande
salle de Couvet où M. Jaquemet,
président de commun e, souhaita la
bienvenue aux hôtes de ce jour et
forma des vœux pour la prosp érité
et la vitalité de J'active A.C.N.F.

EMO-REJ.

L assemblée générale
des délégués des clubs

de l'A.C.N.F.



Améliorer la qualité du bétail d'élevage
DU CÔTÉ DE LA CAMPAGNE

première préoccupation des milieux agricoles de notre pays
Dans une précédente interview

(voir la « Feuille d'avis de Neuchâ-
tel » du 16 juin 1954) M.  Fernand
Sandoz, directeur de l 'Ecole d'agri-
culture de Cernier, a bien voulu
nous faire part de quel ques consi-
dérations sur le problème important
et actuel de la production laitière et
du marché du bétail. Aujourd 'hui,
notre interlocuteur nous expose les
conclusions qu'il convient de tirer
de la situation.

Première constatation. Puisque, à
l'heure actuelle, seuls les animaux
de qualité procurent à l'éleveur une
rentabilité accep t able, toutes les me-
sures à envisager pour favoriser
l'élevage de ces animaux se justifient
amplement. De l'adhésion entière et
complète des éleveurs aux efforts
entrepris dépendra la rapidité des
améliorations possibles et souhaita-
bles.
Améliorations souhaitables

— Il semble que la p lupart des
éleveurs soient acquis à cette notion
de « qualité ». Mais pourriez-vous
préciser votre pensée lorsque vous
parlez d'améliorations possibles et
souhaitables ?

— Le premier objectif à atteindre
me parait être l'amélioration de Ja
santé et de la fécondité. Il convient
tout d'abord à ce propos d'exprimer
notre reconnaissance aux autorités
cantonales qui , sous l'impulsion du
chefdudépartement de l'agriculture,
ont su donner au bon moment l'im-
pulsion voulue à l'effort entrepris
pour lutter contre la tuberculose
bovine.

Il est de notre devoir d'aborder
maintenant courageusement le pro-
blème de l'avortement épizootique
dont vous avez déjà parlé d'ailleurs
dans votre journal ; ce sera prochai-
nement le problème vétérinaire nu-
méro un.

Nous sommes persuadé que dans

ce domaine également, le bon sens
saura dicter les voies et moyens
susceptibles de concilier les exigen-
ces économiques avec les impératifs
scientifiques de ce problème. Signai
Ions enfin qu'un des gros avantages
économiques qui résultera de l'as-
sainissement du troupeau sera l'aug-
mentation de la longévité de nos va-
ches laitières, partant une réduction
du coût de Ja production du litre de
Jait.

Un deuxième objectif
Le deuxième objectif à atteindre

concerne ce que nous appelons « le
type et le pis s>. Sans entrer dans trop
de détails, voici ce que vous pouvez
noter à ce sujet dont il s'est dit déjà
tant de choses.

Bemarquons d'emblée qu'en agri-
culture, il est plus facile d'introduire
une nouvelle idée que d'en extirper
une ancienne. Il n 'en résulte pas
moins qu 'il est pénible pour chacun
d'entre nous de renoncer à ce qui fut
pendant longtemps considéré comme
l'expression de la réussite en élevage.
Et pourtant , la preuve est faite que
les sujet s profonds de poitrine et de
flancs sont de bien meilleurs assi-
milateurs de fourrages que les modè-
les étroits et hauts sur jambes.

S'il faut du courage pour rompre
avec un passé relativement récent, il
faut cependant rester conséquent
envers soi-même et pour arriver
dans un délai relativement court au
nouveau type, la logique veut que la
sélection soit sévère surtout en ce qui
concerne les taureaux dont on ne
saurait jamais assez exiger.

Nous savons tout ce que présente
d'incertitude le choix des mâles à
l'heure actuelle aussi ne pouvons-
nous saluer qu'avec beaucoup de sa-
tisfaction les efforts entrepris par
la Fédération suisse d'élevage de la
race tachetée rouge. Ceux-ci visent à
augmenter de sensible manière la

valeur des renseignements que cet
organisme est appelé à fournir aux
éleveurs tout particulièrement en ce
qui concerne la valeur réelle d'éle-
vage des reproducteurs mâles.

La répartition en trois degrés — re-
gistre généalogique, livre d'origine
et livre d'élite ¦— avec des exigences
accrues du premier au troisième de-
gré tant pour l'extérieur que pour la
productivité permettra d'entrepren-
dre une meilleure sélection et une
meilleure appréciation des animaux
de valeur. Ces derniers actuellement
perdus dans la masse des animaux
médiocres ne peuvent influencer
l'élevage comme cela devrait être le
cas.

Enfin , Je troisième objectif , l'aug-
mentation de la productivité est lié
de façon très étroite au contrôle de
la productivité laitière et aussi d'une
façon peut-être moins visible aux in-
dications que sont à même de nous
fournir les mensurations et pesées
effectuées lors de nos concours d'au-
tomne sur un grand nombre d'ani-
maux primés.

En terminant, je vous donnerai à
ce propos comme exemple des résul-
tats enregistrés lors du dernier con-
cours dans le district de Boudry.

Dans cette région on arrive à une
moyenne de hauteur au garrot de
139 cm. pour 116 vaches mesurées
donc au-dessous du type idéal qui
prévoit 142 cm. En outre, la profon-
deur de poitrine et son périmètre
restent aussi sensiblement au-des-
sous puisqu'ils atteignent 72 % con-
tre 75 % et 194,5 cm. au lieu de
210 om.

Conclusion
Dans cette région , il ne faudrait

pas abaisser davantage Je type mais
au contraire opérer une sélection
beaucoup plus sévère. De cetexeinpJe
ressort l'utilité du travail de mensu-
tion accompli. Il permet à temps
voulu d'indiquer le chemin à suivre.
N'oublions pas que c'est grâce aux
moyens mis à disposition par le dé-
partement de l'agriculture que cet
utile travail peut se poursuivre. Aux
syndicats et fédérations d'élevage
d'en tirer les conclusions utiles et
les déductions qui s'imposent tout
particulièrement en ce qui concerne
le choix des taureaux.

Jean de la HOTTE.

Apr ès la votation du 20 juin

On nous écrit :
Lors de *sa dernière séance , le co-

mité interpartis en faveur de l'aide
aux Suisses de l'étranger a tenté de
déceler les raison s qui ont abouti à
l'échec du projet.

Sans aucun doute , la faible parti-
cipation au scrutin et la malencon-
treuse décision de fixer à la même
date le vote sur l'impopulaire certi-
ficat de capacité, ont contribué à ce
rejet. Dans les villes , le projet a été
presque partout accepté, ou du moins
repoussé à de faibles majorités seu-
lement. Null e part les résultats n 'ont
été plus mauvais  que pour le certifi-
cat de capacité. Une mauvaise humeur
— , largement répandue —* à l'égard de
« Berne », le désarroi causé par des
démagogues oublieux des responsabi-
lités les plus élémentaires, l 'irritation
provoquée par le comportement de cer-
tains groupements de Suisses rapa-
triés expliquent ce vote négatif. On
ne peut malheureusement tirer des
résultats de ce scrutin aucune indica-
tion valabl e quant à la solution ulté-
rieure du problème des dommages de
guerre. Les Suisses de l 'étranger pour
lesquels une aide demeure urgente ,
sont les tristes victimes de cette jour-
née.

Les moyens dont dispose la Confé-
dération en vertu de l'arrêté fédéral
de 1946 étant près d'êtr e épuisés, le
comité invite le Conseil fédéral à sou-
mettre aux Chambres une solution
transitoire afin que l'office central
fédéral chargé des questions relatives
aux Suisses de l'étranger puisse pour-
suivre -son activité et rester en mesure
d'apporter une aide efficace dans les
cas urgents.

Des raisons politiques, aussi éviden-
tes qu'impérieuses , exigent tout à la
fois la réintégration économique et
sociale des victimes de la guerre et le
maintien de lien s de confiance entre
les Suisses de l'étranger et la mère-
patrie. En conséquence , le comité in-
vite la Nouvelle société helvétique à
continuer de défendre avec énergie ,
devant les autorités et l'op inion , les
intérêts de nos compatriotes de
l'étranger.

Un commentaire du comité
en faveur de l'aide aux Suisses

de l'étranger

Les principales gares
suisses

BERNE. ¦— LAnnuaire  statistique
1953 des chemins de fer fédéraux vient
de sortir de presse. Il fournit quantité
de renseignements intéressants, non seu-
lement sur le trafic ferroviaire, mais
sur les installations techni ques et les
comptes de notre réseau national. En
1953, selon ce document, les principales
gares suisses ont été les suivantes :

a) Trafic voyageurs, recettes en
chiffre rond :

1. Zuricli gare principale : 37,9 millions
de francs (les recettes voyageurs pour
les 12 gares de l'agglomération zurichoise
atteignent même 43,2 millions.

2. Berne C.F.F. (y compris B.N., Gur-
betal et ligne de Schwarzenbourg) 17,3
millions ;

3. Bâle C.F.F.2 : 17 millions ;
4. Genève-Cornavin (y compris trafic

S.N.C.F.) : 13,1 millions ;
5. Lausanne : 12,7 millions ;
6. Lucerne : 8,7 millions ;
7. Winterthour (gare principale) : 6,2

millions ;
8. Salnt-Gall gare principale (y com-

pris la ligne Bodensee-Toggenbourg ) :
5,8 millions ;

9. Bienne : 5,6 millions ;
10. Neuchâtel (y compris 600.000 f r .

de recettes de la B.N.) : 3,8 millions ;
11. Olten gare principale : 3,5 mil-

lions ;
12. Baden gare principale : 3,2 mil-

lions ;
13. La Chaux-de-Fonds (y compris

chemins de fer régionaux) : 3,1 mil-
lions ;

14. Lugano : 3,1 millions ;
15. Aarau : 3,1 millions ;
b) Trafic marchandises, recettes en

chiffre rond :
1. Bâle C.F.F. : 36,3 millions de

francs ;
2. Zurich gare principale : 27,7 mil-

lions ;
3. Chiasso : 19,8 millions ;
4. Genève (Cornavln et la Praille) :

14,4 millions ;
5. Brigue (C.F.F., B.L.S. et autres com-

pagnies) : 16,3 millions ;
6. Bâle (port du Petlt-Hunlngue) :

13,2 millions ;
7. Berne (y compris B.N. et autres

lignes) : 10,9 millions ;
8. Buchs : 7,8 millions ;
9. Lausanne : 7,4 millions ;
10. Lucerne : 5,9 millions
11. Bâle - Saint-Jean : 5,8 millions ;
12. Schaffhouse : 4,9 millions ;
13. Viège : 4,9 millions ;
14. Bienne : 4,8 millions ;
15. Lugano : 4,5 millions.

Le directeur de l'Observatoire nous
communi que :

La température moyenne de juin :
17,4° est un peu supérieure à la
valeur normale 16,7°. La température
fut assez basse jusqu'au 17 puis très
élevée jusqu 'au 27. Les 3 derniers
jours furen t relativement froids. Le
minimum thermique : 7,4°, se pro-
duisit le 2 et le maximum 31°, le 21.
On compte 9 j ours d'été pendant le
mois se suivant sans interruption du
18 au 26 et au cours desquels la tem-
pérature de 25° a été atteinte.

La durée d'insolation : 224 h. 10, est
à peu près normale puisque la valeur
moyenne pour juin est de 234 h. 20.
Le soleil se montra tous les jours,
sauf le 4. La plus forte valeur diurne :
14 h. 10, se produisit le 18. La hau-
teur totale des précipitations : 39 mm.,
est bien inférieure à la valeur nor-
male 99 mm. Il plut au cours de 16
jours avec un maximum diurne de
11,9 mm. le 9. Le vent du sud-ouest
fut le plus fréquent. Le joran souffla
au cours de 10 jours. Il fut particu-
lièrement violent le 27 entre 12 h. et
18 h. L'humidité relative de l'air :
67 %, est notablement inférieure à la
valeur normale 71 %. Des orages se
produisirent le 9 et le 22.

La hauteur moyenne du baromètre :
719,6 mm., est à peu près normale
puisqu'en moyenne elle vaut 720,1 mm.
Le minimum de la pression atmosphé-
rique : 713 mm., fut enregistré le 8
et le maximum : 726,7 mm., le 17.

En résumé, le mois de juin 1954
fut assez chaud à Neuchâtel, normale-
ment ensoleillé, peu pluvieux et sec.

Le mois de juin
fut assez chaud

et normalement ensoleillé

Emissions radiophoniques
Lundi

SOTTENS et télédiffusion : 7 h., Petite
aubade. 7.15, Inform. et heure exacte.
7.20 , bonjour en musique. 11 h. Musique
pour passer le temps. 11.45, Vies inti-
mes, vies romanesques. 11.55, Œuvres de
Mozart. 12.15, L'ensemble Jean Léonar-
dl, et le duo pianlstique Scottl-Glaus.
12.30, Ballet de Faust, de Gounod. 12.44,
signal horaire. 12.45, lnform. 12.55,
Cinq minutes aveo Lès Paul. 13 h., de
tout et de rien. 13.10, Le catalogue
des nouveautés. 13.20, Œuvres de Da-
rius Milhaud. 13.40, L'amour sorcier , de
Manuel de Fallà. 16.29, signal horaire.
16.30, Alex de Vries pianiste. 17 h., La
rencontre des isolés: Les temps dif-
ficiles, de Dickens. 17.20, Premier Qua-
tuor en ut mineur op. 15, de Gabriel
Fauré. 18 h., Les Lettres en Afrique du
Nord. 18.15, Galerie genevoise. 18.40, les
dix minutes de la Société fédérale de
gymnastique. 18.50, micro-partout. 19.05,
Un Suisse vous parle des Nations Unies.
19.13, le programme de la soirée et
heure exacte. 19.15, inform. 19.25, Ins-
tants du monde. 19.40, Au fil de l'ai-
guille... 20.15, Enigmes et aventures :
Sans avenir , par Camylle Hornung. 21.15,
Micro-variétés. 22.30 , inform. 22.35, La
Corse , terre de traditions. 22.50, pé-
nombre.

BEROMUNSTER et télédiffusion : 6.15
et 7 h., inform. 7.05, Concertos de Ch.
Wildman et M. Gould. 11 h., de Sot-
tens : émission commune. 12.15, Trois
valses de Komzak. 12.29, signal horaire.
12.30, Inform. 12.40 , Concert récréatif.
13.15, Schweizerischer Knabenmusiktag,
à Soleure. 13.30, Tutti frutti. 14 h., re-
cettes et conseils. 16.30 , Chants judaï-
ques et russes. 16.50, Aus der Montags-
mappe. 17 h., musique variée. 17.30,
Mères et petits animaux. 18 h. Piano,
par E. Best. 18.20, Œuvres de Mozart.
19 h., Cours du lundi : Schlcksalsberge.
19.15, Avec fifres et tambours. 19.25,
communiqués. 19.30, inform. 20 h., Con-
cert-Promenade . 21 h., Le merveilleux
voyage de découverte de H. Morton-
Stanley. 21.40, Chants de Beethoven.
21.55, Sonate en ré majeur No 1 de
Beethoven. 22.15, inform. 22.20 , pour les
Suisses à l'étranger. 22.30 , une cause-
rie : Musique nouvelle et Humanité.

Extrait de Radio-Je vois tout.

_m_3___ y__
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En vérité — le roi des réfrigérateurs XJJ
1 PHILC0 , la marque de l'acheteur exigeant représente ce qu'il y a de mieux en ce qui concerne
l qualité et exécution. Dan» des années vous direz encore: «J'ai acheté ce qu'il y avait de mell-
I leur : Ce n'était pas peine perdueI»

m Q Congélateur pour 19 kos. de denrées 0 Casier spécial pour le beurre

H Q Grand rayon réfrigéré avec récipient @ Casier pratique pour les oeufs
Epi pour la viande 0 Fermeture automatique
M Q Eclairage intérieur automatique Q Casiers spacieux dans la porte

j «a O Clayettes réglables 
 ̂

Casier spécial pour la conservation
i ijl 0 Tiroir à légumes recouvert de verre prolongée du fromage

S m_ 8 différents modèles à partir de fr. 1490.— jusque fr. 3475.—. Location sur demande (avec

! -jm mise en compte Intégrale en cas d'achaO, — Prospectus et liste des dépositaires par:

jBB8k w iy ïS"" ©si o! UPI iBii IBR

%

Au pied du mur on connaît le maçon :

A la Virginie on connaît Jean-Louis

'BM/ur*Êr
avec ou sans f iltre m$/ ^^^.^^W

un produit Burrus ̂ l̂̂  /f^K  ̂»

Aucune cigarette de ce p rix n'est aussi demandée; * "̂
c'est la preuve de sa qualité.

Pour
voyager

confortablement

Trousse
de

voyage
Grand assortiment

BiedermanN
MAROQUINIER

< Norton > 500
« domtoator de liua» »,
couleur bleu, roulé 1SSO
km., à l'était de neiuf. —
Ŝ adiesser à Roger Mont-
tmst. Téd. (037) s ei 7e.

Sandales Rigi
très flexibles , avec
supports plantaires

empêchant l'affaisse-
ment des pieds, se-
melles très durables
et imperméables, Idéa-
les pour plage et

i' vacances.
NOS 26 27-29 30-35
Fr. 12.50 13.80 15.80

Nos 36-42 43-45
Fr. 17.80 19.80

Envol contre
remboursement

iY l'extérieur

J. STOYANOVITCH
> BOTTIER
[ Temple-Neuf 4

NEUCHATEL s

Etat civil de Neuchâtel
NAISSANCES : 29 Juita*. Jeammeret-Gros-

Jeam, Chrlstlane-Dominique, fUUe de Ray-
unand-Maircél, industriel à Peseux, et de
Madeleine née Macherel ; Millier, Serge-
Ghiisttan, fils de Hugo-Max, commerçant
à Neuchâtel, et d'Elteabeth-Clalire née
Btekter. 30. Walther, Monique, fille de
JeaiH-Préd'ério, hôtelier à Lignières et
d'Hediwig niée Hauaheer ; Matthey-Prévot,
Jeami-Blaise, flis d» Leomi, commerçant aux
Ponts-de-Martel , et de Madeleine-Juliette
niée Marchand. 1er juillet. Cochet, Plerre-
Herarl-Peirnand, fils de Plenre-Emile-Henirl,
conducteur C.F.F. à Neuohâtel, et de Lu-
cette-ŒMse née Orottaz ; Siegenthaler,
Ruth , fille d'Alfred, boulanger-pâtissier,
& Neuohâtel, et de Berthe mée Porret.

PUBLICATIONS DB MARIAGE : 1er
Juillet. HoaizUreir, Jean-Charles-Albeit,
chiauiffeuir de caimton, et Dl Glusto, Nella-
Lulsa-Marla, ies deux à Neuchâtel ; Ber-
ohier, Noël-FlDainols, manœuvre, et Kaliera-
tracto niée Mathys, Hélène-Maria-Elisabeth,
les deux à Neuchâtel ; Wehrle, Gearges-
Heimt, employé d'hôtel & la Neuvevlile et
Schneider , Anne-Marie, à Neuohâtel.

MARIAGES : 2 Juillet. Dubey, Auguste-
Bertramd, contrôleur tramways à Neuohâ-
tel, et Dreyer, Marie-Thérèse-Ida, aux
Bayards ; Monti1 , Facto-Alfonso, fonction*-
natre cantonal à Neuchâtel, et Hartwig,
Kaitharima, à Berne ; Etienne, Gdibert-
Edouard-Félix , Journaliste à Paris , et Du
Pasquier, Amme-Michelle, à Neuchâtel.

DÉCÈS : 1er Juillet. Hegelbach, Jean-
Edouard, n. en 1879, manœuvre à Neu-
ohâtel, époux de Marie-Bertha née Barbier .
2. Introzzi, GiuUo-Gllberto , né en 1873,
manœuvre à Neuchâtel, époux de Lucla-
Maria niée Oalligaris.

Û 

Jeunes époux, jeunes pères,
assurez-vous sur la vie à la

Caisse cantonale
d'assurance populaire
NEUCHATEL, rue du Mâle 8-

Contre les DOULEURS
passagères

Sans déprimer , KAFA calme
les douleurs en quelques mi-
nutes. Maux de fêle, migraines,
névralgies ne résistent pas aux
Poudres KAFA. Ne renfermant
aucun hypnotique, elles agis-
sent sans provoquer de dépres-
sion, au contraire, elles stimu-
lent et permettent de dissiper
tous les malaises douloureux

passagers.
Se fait en

P O U D RE S  ei en D R AG É E S
La boîte Fr. 1,60

O « n i lo i  p h a r m a c i e s  el d r o g u e r !* »



t Au Bûcheron è
i Ecluse 20 è
}  NEUCHATEL *

' achète et vend tous t
à meubles d'occasion \
}  Tél. 5 26 33 i

©
UNIVERSITÉ DE NEUCHÂTEL
Faculté des sciences

Mardi 6 juillet 1954, à 16 h. 30
à l'auditoire de chimie

Soutenance d'une thèse de doctorat
« Recherches sur le développement

de macrocristaux de bromure
d'argent »

Candidat : M. Roger VUILLE

La séance est publique

%k/^ Pour vos enfa nts... *%^̂ |
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COIFFURE « ROGER » §k/ f̂o
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LAC LÉMAN
La région des vacances idéales

GENÈVE - OUCHY-LAUSANNE
MONTREUX - EVIAN

Les bateaux de la Compagnie Générale de
Navigation assurent des services réguliers
sur tout le lac. — Tous renseignements

par la direction C.G.N., Lausanne

V J

AUTO-ÉCOLE
Enseignement théorique et pratique

ANDRÉ WESSNER LITS1R5°4N6S899

sont très douloureuses et ça dure I
Un pansement VINDEX soulage et guérit rapi-
dement sans complications. Changement de
pansement sans douleur, car VINDEX ne colle
pas.

Vindex-compresses
Vindex-onguent en tube
Vindex-plast , pansement rapide sec

^̂ ^1 '§_f_________ \gfol__tBrb
Flawa, fabriques d'objets de pansement

et d'ouates S.A., Flawil

A L P I N A  |
COMPAGNIE D'ASSURANCES 8. A., -V

ZURICH l ' y

Toutes assurances Ë
Agent général pour le bas du canton

RÉMY ALLIMANN
Collaborateurs : Raineld Nussbaum la

Jean-Louis Lenz Ici
Albert Guye pi
Jean Kocher Vil

NEUCHATEL tffl
11, Faubourg dn Lac Tél. 5 U U |||

Beau choix de cartes de visite à l'imprimerie de ce journal

• OPTIQUE
• PHOTO

• CINE

TlUvitiu, £utf iec
MAITRE OPTICIEN

(Maison fondée en 1852)
NEUCHATEL - Place Purry 7 - Tél. 513 67

f " ">CHATEAU DE NYON
du 12 juin au 12 septembre

Exposition des trésors
de l'époque romantique

de Louis XVIII à Louis-Philippe
Ouvert tous les jours de 9 h. à 12 h.,
de 14 h. à 19 h. et de 20 b. à 23 h. 30
Visites commentées chaque soir à 20 h. 30

Mécontent
de votre radio !
Téléphonez au 5 54 93

Grands-Pins 5
(Seulement la réparation )

RÉPARATION
DE CHEMISES

cols et majncthettes. Ser-
vice prompt.

V. RAMSAUER, chemi-
serie , chaussée de la
Boine 20.

CHESIÈRES
près de Villars

Pension
« LA PRAIRIE »

Tél. 3 26 36

Lieu de séjour idéal
pour familles. Vue éten-
due, belles chambres,
eau courante. Bonne
cuisine. Altitude 1250 m.
L. Pittier, propriétaire.

f  Roquefort français |
l H. Maire, rue Fleury 16 I

Restaurant
du Théâtre

BRASSERIE:
Même si l'on n'ai-
me pas l'orchestre
dans un CAFÉ , on
change d'avis lors-
qu'on entend

HERBERT
MYTTEIS

et son ensemb l e
de grande c lasse

A Langnan
(Berne)

parait depuis 110 ans
le Journal

Emmenthaler-
Blatt

30,000 abonnés
Moniteur renommé pour

toutes les offres
d'emplois

Traduction gratuite
10 % sur répétitions

Vous gagnez du temps
en passant vos comman-

des par téléphone
No (035) 2 19 11

IPAUI. FAVRE I
: |  Bassin 14 f-f
| NEUCHATEL I

Ressemelages
spécialement étudiés

pour
pieds souffrants

et chaussures fines

REBETEZ
bottier

Chavannes 13

PRÊTS
de 100 fr. à 1500 fr. sont
rapidement accordés a
fonctionnaires et em-
ployés à salaire fixe. —
Discrétion gairanrtde.

Service fle Prêts S.A.
Lausanne

Luclnges 16 (Rumine)
Tél. 22 53 77

Stop! Prudence!
Celui qui s'avance sur la
chaussée, où la visibilité est
masquée par un véhicule en
stationnement, un mur ow
un bâtiment, doit redoubler

/¦*-—-N
 ̂

de prudence par le trafic
/ j d'aujourd'hui. II doit s'arrêter
î ^Ss»*-*-* un instant pour observer la

/^l̂-- _̂)  chaussée ou, mieux encore,
j f  ̂

~
»yvl choisir un endroit moins dan-

Vj3 | \ gereux pour traverser.

K/J N " KjGGDBBOtJa
j l f^S .  ( / i l  \ Agence générale

/r Vi / \ \ de Neuchâ,el
Ŝ / î< \ (/ \ \ ANDRÉ BERTHOUD

f tf II/ \ V 2, rue du Seyon, tél. 578 21&tV) i

I ' ^r
Vos assurances sont-elles en ordre? Vos garanties correspondent-elles
aux circonstances actuelles? - Nous sommes là pour vous conseiller.

La bonne fdjÊ $l&*__i Pour le bon

enseigne r ^çt* commer çant
Enseignes sous verre f̂t 'x ' yVJ^ 

et 
inscriptions aux vernis

et inscrip tions sur vitrines m̂BÙIB  ̂ luminescents

Peinture M.THOMET FILS Ecluse 15

¦

*7e nôtres

y/ KBas ni
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Où e f e r  Zurich

Roulez jusqu'à 10% plus loin
sans augmentation de la consommation avec un jeu de bougies neuves

CHAMPION

.tÊIi&sâÉÉÉI ^W* \. pSffllf

SS&&*  ̂ ^r&flîflînïïtnmnlIiû S^h

Des bougies usées ou encrassées ^wKwK^'i
gasp illent votre benzine. Un non- SK«^̂ B*ffi{É
veau jeu de bougies CHAMPION lÉpTsIlf
augmentera votre kilométrage jus- S - *>
qu'à 10% car les CHAMPION jgJlsSÎ
sont des bougies de précision 

 ̂
_iimSi <c

qui allument chaque gouttelette
de carburant, assurant ainsi à
votre moteur son maximum de
puissance. En vente dans tous les garagei

Demandez a votre garagiste de

(

vérifier et de nettoyer vos bou- Fr. 3.75
qies après 8000 km. et de les
changer contre des CHAMPION Par Piece

neuves après 15.000 km.

Beau choix de
bonnes voitures d'occasion
PailCyan} 9fVî modèle 1953-195 1 ; l imousine luxe ,
r CllgCUI £Uwj grise, 4 portes, 4 places, conduite
intérieure, toit ouvrant, chauffage-dégivreur, radio, 17,000
kilomètres. Garantie.

PotlCfOrtl  9rt  ̂
modèle 1952 ; l imousine luxe, grise,

rcUgGUl tw«5 4 portes, 4 places, conduite inté-
rieure, toit ouvrant, chauffage-dégivreur, radio, housses.
Garantie.

BagiO'Aflr 9113 modèle 1952-1953 ; l imousine luxe .rcUgCQI taUvj grise, 4 portes, 4 places, conduite in-
térieure, toit ouvrant, chauffage-dégivreur, 27,000 km.
Garantie.

PoHffOn! 9IMl Derline grise, 4 portes, 4-5 places,
roUgCUI iiMW) ayant peu roulé, peinture, housses
intérieures et pneus neufs. Garantie 3 mois.

PpBICPftî 9113 cabriolet 4 portes, 4-5 places. Revisé.

I

rClIgGUl iUV; Peinture, housses, capote, pneus
neufs. Garantie 3 mois.

PoilVOnt 9ft9 m°dèle 1948 ; limousine luxe, 4 por-
rcUgCUl £U£j tes> chauffage-dégivreur, toit coulis-
sant, grise, intérieur neuf. Garantie.

Pon80*Onï 9119 modèle 1940 ; cabrio-limousine, 4 pla-
i BUgODI àallÉa) ceS( 4 portes, couleur grise, revisée,
chauffage-dégivreur. Garantie.

PûIIO'QAI 9Î19 modèle 1947 ; conduite in té r i eure,
i GUgBUI ÉilfaBj 4 portes, 4 places, peinture bleue,
intérieur neuf stamoïd.

MAffie Mînni1 m°dèle 1953 ; soupapes en tête
IflOrriS Inlllul f (moteur Austin), limousine, 4 portes,
grise, intérieur de cuir, 29,000 km. Garantie.

U.. .!. flvf A'NI modèle 1949 ; limousine, 4 portes,
mOirlS UAIOTIIJ 5 places, 8 CV., peinture neuve,
moteur neuf , intérieur similicuir. Garantie.

flmol Pamliailt modèle 1950, limousine, 4 portes,
UP«I UdpïdSil rj 5 places, moteur neuf , peinture neu-
ve, vitesses au volant. Garantie.

UîlllMan Mînv modèle 1949 ; limousine, 4 portes,
mlinEan ITIIIIA9 4 places, 7 CV., intérieur de cuir,
couleur bleue, revisée en 1953. Garantie.

"P"'ï 6 CV., limousine, 2 portes.

GARAGE DU LITTORAL
J.-I». Segessemann - Neuchâtel

Agence « Peugeot »
au début de la nouvelle route des Falaises

Tél. 5 26 38

L Â

Association de producteurs viticulteurs
Encavage de Cortaillod

Messieurs les sociétaires sont convoqués en

assemblée générale ordinaire
pour le samedi 10 jui llet 1954;' à 20 h. 1S, à la grande salle de l'Hôtel de
Commune à Cortaillod.¦ * - '• ~ ' '• ORDRE DU JOUR

suivant convocation personnelle aux sociétaires
Le bilan et le compte de pertes et profits ainsi que le rapport des

commissaires-vérificateurs des comptes sont à la disposition des sociétaires
au bureau de l'Administrateur-gérant, à Peseux.

lie Conseil d'administration.

19me semaine de musique BRAUNWALD
11 - 17 juillet : Sonate, chant et aria de tous les temps. Prof.

Paumgartner (Salzburg), prof . GUnther Ramin (Leipzig) , prof .
A.-E. Cherbuliez (Zurich), Hans Leygraf (piano), Aurelio Estanislao
(baryton, Salzburg), Brenton Langbeln - Maureen Jones (violon/
piano), Ottomar Borwitzky (violoncelle), Hedy Salquin (pianol ,
Peter Lukas Graf (flûte),

le - 23 juillet : Oeuvres fle maîtres de musique de chambre. Baron
Dr Erwin Mittag (Vienne), Double quatuor de Vienne, Peter Lukas
Graf (flûte), Hedy Salquin (piano).

Conférence et concert le matin (après-midi libre).
Cinq concerts en soirée les 13, 15, 17, 20 et 22 juillet.
(Carte de concert : Pr. 25.—). Carte pour chaque cours Fr. 40.—.

(Réduction pour étudiants et écoliers)
Inscriptions auprès de la Société des amis de la musique Braunwald
Zurich 37, Rebbergstrasse 4.
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jj JUAL&U;
m est le mois des vacances.

|/ Vous aurez sans doute

Êj besoin de renseigne-

IIB ments sur les moyens

M de paiement en usage

III à l'étranger. A nos

If guichets des changes,

vous recevrez toujours

un bon accueil et vous

H'0.>_ trouverez aux meilleures

conditions les billets

de banque et chèques

de voyage dont vous

aurez besoin.

Fleurier La Chaux-de-Fonds
Couvet - Travers - Peseux

La Brévine - Les Ponts-de-Martel

| TAPIS  g
R Meubles rembourrés h
m\ Dépoussiérage, le m' Fr. 1.50 M
|» Nettoyage (shampooing) MB

L |\ le m' Fr. 3.50/4— MM
ill Tapis cloués nettoyés sur place _fSf S _
9mÊ&. Servloe à domicile. Tél. 5 31 83 j f f M m

W^P> — <|||M|ill»iiBIMMl»i _j^yj

VACANCES 1954
Voyages en autocars de 2 à 8 Jours

Depuis Fr. 78.— à Fr. 350.— tout compris
(dès le 18 juillet)

Suisse - France - Italie
Autriche - Allemagne - Belgique

Hollande
Demandez nos programmes détaillés

Autocars FISCHER
MARIN - NEUCHÂTEL

Tél. (038) 7 55 21 



L'Allemagne a battu la Hongrie, favorite du tournoi par 3 à 2
( S U I T E  DE LA P R E M I È R E  P A G E )

La cadence du jeu ralentit passa-
blement car les deux équipes ont
fourni un gros effort physique. Face
à la solide défense allemande, la
Hongrie procède par de rapides
contre-attaques dont l'auteur est gé-
néralement Puskas, lancé en profon-
deur par Lorant ou par Bozsik. A
la 9me minute , c'est au tour de
Kohlmeyer de dégager sur la ligne
de but tandis que Turek était attiré
en dehors de sa cage par Czibor.
Quatre minutes après, un beau coup
de tête en profondeur  de Kocsis re-
bondit sur la latte du but pour
revenir en jeu et être dégagé cal-
mement par Eckel !

L'on note ensuite deux « fouis »
de Czibor contre Morlock , puis l'ai-
lier Rahn est aussi « fauché », mais
hors des 16 mètres... L'Allemagne,
dès la 15me minute, se montre à
nouveau très dangereuse , bien que
trop lente parfois dans ses combi-
naisons. Les deux lignes d'attaque
en présence accumulent  les exploits
pour le plus grand plaisir des spec-
tateurs. A la 22me minute , à la
suite d'une feinte stupéfiante de
Kocsis, Puskas perce le rideau dé-
fensif allemand , mais Turek , très à
son affaire , dégage du pied ! A la
2Bme minute, l'Allemagne tire un
« corner » à droite. Une combinai-
son Fritz Walter-Rahn permet au
dernier nommé de tirer en force
dans le «coin sup érieur droit du but
hongrois, mais Grosits , dans une dé-
tente merveilleuse, repousse la balle.
L'Allemagne continue à afficher une
certaine supériorité territoriale. Czi-
bor s'enfuit pourtant soudain , mais
Turek sauve à nouveau et Hideg-
kuti tire ensuite à côté. Czibor ,
comme Puskas tout à l'heure, frappe
le sol du poing, désespéré par une
telle malchance !

I/e but de la victoire
Il reste six minutes de jeu. L'Al-

lemagne domine depuis de longues
minutes. Elle attaque par la gauche,
Bozsik veut jouer au plus fin avec
Schaefer mais tombe. L'Allemand
descend , centre sur Morlock qui
transmet (à Rahn , en retrait. L'ailier
droit allemand se rabat, « dribble »
deux adversaires et envoie, de 15
mètres environ, un beau tir à ras
de terre qui bat Grosits sans rémis-
sion , en pénétrant dans le coin gau-
che du but hongrois... L'Allemagne
remporte la victoire, de façon mé-
ritée, après une partie magnifique.
La Hongrie — qui partait comme
vainqueur quasi certain — est abat-
tue. Dans un ultime sursaut, Puskas
marque encore sur effort person-
nel , mais le but est annulé pour
« off-side » signalé par M. Griffiths.
Le coup est vraiment dur pour les
artistes hongrois du football , mais
la victoire de l'Allemagne est abso-
lument normal et très juste. L'équi-
pe allemande s'est battue hier com-
me jamais, avec une classe certaine
et un allant merveilleux. Sa cohé-
sion, la belle camaraderie de ses
joueurs aussi ont, cette fois-ci, dé-
mantibulé la machine hongroise. Si
l'on compte qu'elle a pratiquement
encaissé un autogoal (erreur de
Kohlmeyer), l'Allemagne a eu le
grand mérite de ne pas se laisser
aller quand elle était menée par
deux buts à zéro après sept minu-
tes de jeu seulement.

Une victoire sensationnelle
Ce terme qui paraît souvent

excessif doit pourtant être utilisé
pour qualifier J'exploit réussi par
l'équipe germanique. Contre les
merveilleux Hongrois — jouant
hier avec leur prestigieux cap itaine
PuskaiS — les Allemands ont fourni
une partie pleine d'intelligence, de
calme et de confiance en leurs pos-
sibilités. Le mérite de la victoire

revient avant  tout à la défense alle-
mande, extrêmement bri l lante et
efficace , qui ne lâcha pas d'une se-
melle des avants hongrois. Le gar-
dien Turek renouvela en partie sa
prestation de Genève contre la You-
goslavie. Il fu t  largement assisté par
la chance à trois ou quatre reprises,
mais ce sont là les aléas du jeu de
football et son vis-à-vis Grosits ,
très bon également , peut  en dire au-
tant.  Les deux arrières Kohlmeyer
et Posipal commirent évidemment
des erreurs qui permirent parfois à
Czibor et à Totli I de descendre
extrêmement  rap idement  et dange-
reusement. Mais , animés d'un esprit
admirable , ils surent toujours reve-
nir et contrer l'adversaire. En d'au-
tres occasions, leu r marquage fut
parfa i t  et Czibor , un des Hongrois
les plus en vue hier pourtant , per-
dit souvent sa belle assurance face
à ses cerbères.

Liebrich surclasse Puskas
Attaché aux bottes de Puskas,

Liebrich a joué hier le plus grand
match de sa carrière. Il fut, sans
conteste , le meilleur homme sur le
terrain  et ses interventions, ses dé-
gagements, ses antici pations sur-
tout , ont donné à son équi pe une
assurance totale. Le blond Allemand
a neutralisé très souvent Puskas —
qui parut  de ce fait parfois effacé
— et c'est sa plus belle référence.
Il faut  dire que Liebrich fut  assisté
par deux demi-ailes de grande
classe, Eckel et Mai , que nous
avions du reste déjà remarqués loirs
du dernier  Suisse - Allemagne. A la
base cle beaucoup d'attaques alle-
mandes, nous avons trouvé le trio
Eckel - Liebrich - Mai qui joua de
manière  décontractée et se permit
même le luxe de prendre en défaut
les Hongrois sur leur propre ter-
rain , celui de la haute techni que de
la ball e, servie par un jeu de passes
courtes et précises, faites souvent à
contre-pied.

Itahn et Schaefer,
deux ailiers « percutants »
En avant , l'Allemagne eut la

chance de pouvoir compter sur
deux ailiers très incisifs, rapides et
pourtant lourds. Quelle différence
du reste cle gabarit entre les avants
hongrois et ceux d'outre-Rhin.

Parfaitement montées par Fritz
Walter et Morlock — qui jouèrent
brillamment hier — les descentes
allemandes péchèrent par manque
de vitesse de conception. Mais
Schaefer ou Rahn se chargèrent
d'accélérer le « tempo » dès que la
balle venait en leur possession et
ils furent un danger constant pour
Buzanski et Lantos. L'avant-centre
Ottmar Walter fut le seul à ne pas
briller spécialement hier. Il ralentit
souvent lîaction , et ..se ..voua à la
construction après avoir été marqué
parfaitement par Lorant. Le but de
la victoire, marqué par Rahn , qui
fut déjà l'auteur du second point
allemand, fut excellemment préparé
et nous sommes heureux que le sort
se soit joué sur une action de ce
genre et non pas sur un but chan-
ceux comme on en vit du reste pas-
sablement au cours des rencontres
de ce championnat du monde.

I/es rais mis d'une victoire
Territonalement, l'Allemagne do-

mina pendant les deux-tiers de la
partie. Mais sa victoire fut  surtout
celle de l'énergie, celle d'une con-
fiance en soi inébranlable. Forte-
ment soutenue par ses nombreux
amis, elle a joué sans s'occuper de
la réputation exceptionnelle de ses
adversaires et en appliquant les con-
signes données par l'excellent Sepp
Herberger. Un travail inlassable, un
« esprit de coupe » classique, un

opportunisme de bon aloi, lui ont
permis de remporter une victoire
inattendue mais finalement très mé-
ritée.

La Suède et l'Autriche avaient ap-
porté la preuve que la Hongri e peut
être tenue en échec, voir être battue,
Le 2 à 2 obtenu à Budapest par
la Suède (quelques semaines avant
la victoire hongroise de Wembley)
et la pénible victoire de la Hongrie
sur l'Autriche, sur auto-goal de l'ar-
rière Happel , étaient dus à un mar-
quage serré et intelligent.

L'Allemagne a hier jo ué parfai-
tement ce jeu et , surtout, elle a
cru à sa chance, contre tous les avis
défaitistes entendus et lus dans le
monde entier. C'est là son grand
mérite. Elle emporte de haute lutte
un titre envié qui vient récompenser
ses qualités de méthode et son jeu
avant tout sûr où rien n'est laissé
au hasard.

Enthousi asme délirant
Les deux équipes livrèrent une

partie absolument correcte, très
bien arbitrée par l'Anglais W. Ling,
assisté de l'Italien Orlandini et du

Gallois Gruffiths. A l'issue de la
rencontre, après une manifestation
de joie indescriptible, M. Jules Ri-
met eut le plaisir de remettre les
médailles d'or aux vainqueurs et les
médailles d'argent aux vaincus. Ces
derniers, horriblement déçus et mor-
tifiés, étaient pâles et prêts, sem-
bla-t-il, à s'évanouir. Le beau rêve
était loin , la victoire si certaine à
laquelle on avait convié les épouses
avait passé à l'ennemi... Le contraste
était véritablement émotionnant et
l'on pardonnera — dans de telles
circonstances — les quelques gros-
sièretés relevées en fin de partie à
la charge de Hidegkuti contre l'ar-
bitre M. Ling. L'hymne national
allemand, le « Deuschland iiber
Ailes », chanté par 30,000 Allemands,
eut quelque chose de grandiose et
d'inquiétant à la fois... L'équipe
d'Allemagne, absolument correcte,
était, elle, à sa joie et son capitaine
Fritz Walter , le symbole de l'abné-
gation et de la volonté, faisait plai-
sir à voir dans sa joie spontanée et
franche. Une page, une belle page
même, de l'histoire du football mon-
dial est tournée.

Claude MAULER.

Autriche - Uruguay 3-1
Les Autrichiens jouent avec le

vent . Après un fort shoot de Borges
qui passe au-dessus de la barre,
Ocwirk organise une belle attaque.
Les Sud-Américains repartent et
Hohberg est seul devant le but, mais
Schmied sort et sauve son camp.

Le match est très vivant et inté-
ressant. Les Autrichiens sont dange-
reux et les Uruguayens sont admi-
rés pour leur technique subtile. Les
Autrichiens dominent. Un shoot de
Dienst s'écrase sur la latte. Puis les
Autrichiens t i rent  un premier cor-
ner . A la 16m*e minute, recevant la
balle sur coup franc botté par Oc-
wirk, Dienst est fauché par Car-
ballo. C'est penalty que Stojaspal
transforme. A la 21me minute, Hoh-
berg parvient à marquer. Ci 1 à 1.

L'allure du jeu s'est ralentie en-
suite. Le niveau techni que est resté
élevé. A la 36me minute, Hanappi a
pu arrêter un excellent shoot de
Schiaffino. Andrade a ensuite dé-
gagé un corner. Puis, sur atta<rue
des Sud-Américains, Borges a tiré
au-dessus de la latte. Avant le re-
pos, Maspol i a été mis en difficulté.
Le gardien d'Uruguay a dévié une
balle en corner et a dégagé du poing
le coup de coin. Repos ï i l ,

A la reprise, le soleil luit. Les
Sud-Américains sont les premiers
en action et Schiaffino tir e au but.
Schmied dévie le cuir au-dessus du
but. Peu après, sur shoot de Hoh-
berg, Schmied lâche la balle. En la
reprenant, il se blesse légèrement.

Les Autrichiens reprennent leurs
attaques grâce à Ocwirk et Wagner.
Dienst est sur le point de marquer,

mais Andrade sauve de nouveau son
camp. A la 14me minute, Kœrner
shoote au but , Gruz veut dégager de
la tête, mais dévie le ballon hors de
portée de Maspoli. Ci 2 à 1 pour
l'Autriche.

Les Uruguayens réagissent, mais
leurs offensives sont menées de fa-
çon trop étri quée, en sorte que les
défenseurs autrichiens peuvent in-
tervenir. Borges , pourtant libre.
ajuste mal son tir et Abadie man-
que également son tir. Un corner
échoit aux Sud-Américains sans
suite. Après 37 minutes de jeu en
seconde mi-temps, la victoire cer-
taine va sourire aux Autrichiens.
Ocwirk shoote au but ; Maspoli
n 'intervient pas et l'Autriche mène
par 3 à 1.

Dans les derniers moments du
match, les Sud-Américains jouent
plus durement et Dienst est touché
par Cruz . Les Autrichiens conser-
vent le contrôle du match et rem-
portent , de façon méritée, les mé-
dailles de bronze.

Résultat final : Autriche bat Uru-
guay 3 à 1 (1-1).

Ainsi les Autrichiens, qui se sont
ressaisis après leur défaite contr e
l'Allemagne, prennent la troisième
place au classement du champion-
nat du monde. Samedi, à Zurich,
leurs passes précises et leur jeu va-
rié ont mis la défense de l'Uruguay
en difficulté. Ocwirk et Probts ont
été en vedette. Les Uruguayens ont
bien joué, mais leur ligne d'attaque
n 'était — à l'exception de Schiaf-
fino — pas dangereuse. Borges et
Maspoli n'ont pas été à la hauteur
de leur réputation.

Questions professionnelles

L'assemblée de l'Association de la
(presse neuchâteloise s'est tenue samedi
aiprès-<miidi aux Brenets , sous la (prési-
dence de M. Jean Halclimann. Celui-ci
a présenté un intéressant rapport d'ac-
tivité dans lequel il a insisté notam-
ment sur la multiplicité des charges
qui , de plus en plus, sont celles du
journaliste aujourd'hui et sur les de-
voirs qui lui incombent de ce fait.
Mais ces devoirs , il a à cœur de les
assumer, comme le démontrent le*
thèses récemment adoptées par le con-
grès de Bordeaux de la Fédération in-
ternational e des journalistes dont l'As-
sociation de la presse suisse fait partie.

L'assemblée a adopté ensuite Je rap-
por t de caisse, puis l'A.P.N. a admis à
bénéficier du statut de journaliste dé-
fini  par nos organisations profession-
nelles MM. Roger Sohafft er et Richard
Lcewer, respectivement rédacteur en
chef et rédacteur de « Ourieux », et M.
Zchau, reporter libre. Après avoir nom-
mé membre d'honneur M. J.-P. Per-
chât, chancelier d'Eta t, ellle a nommé
son nouveau comité qui est composé
ainsi pour la période 1954-1956 : Pré-
sident : M. Daniel Bonhôte (« Feuille
d'avis de Neuchâtel ») ; vice-président :
M. J.-M. Nussbaumer (« Impartial >) ;
trésorier : M. Claude Bodinier (journa-
liste libre) ; secrétaire : Mlle Mad*. Mon.
tandon («Feuille d'avis de Neuchâtel»);
adjoint : M. Louis Loze (périodiques).

Nous félicitons vivement ici notre
collaborateu r et . ami , M. Daniel Bonhôte ,
rédacteur à ce journal , de son élection
à la présidence de l'A.P.N. Grâce à
ses qualité cle sagesse, de pondération
et d'affabilité , les destinées de là
presse n euchâteloises sont entre bonnes
mains. Dans l'allocution fort bien tour-
née qu'il a prononcée, il a du reste
montré aussitôt combien il était con-
scien t de ses responsabilités , formulant
notammen t cett e ju ste remarque : le
journaliste est souvent connu du pu-
blic , mais par contre celui-ci ignore
trop souvent ta complexité de sa pro-
fession et il s'agit de lui faire com-
prendre à quel point est délicat le bon
fonctionnement de la presse dans le
pays.

Puis l'assemblée a entendu un exposé
bien documenté de M. Georges Perrin ,
membre du comité central de l'A .P.S.,
qui a évoqué les problèmes actuelle-
ment à l'ordre du jour de cette grande
association professionnelle : revision de
l'article constitutionnel sur la liberté
de presse, lutte contre la publicité à
la télévision et contre l'emploi de slo-
gans tapageurs dans les votations fédé-
rales, extension des contrats* collectifs
à la Suisse romande, etc. Ces questions
sont traitées d'entente avec la Société
suisse des éditeurs de journaux. Une
discussion a suivi.

Au diner , on eut le plaisir d'entendre
M. Léon Guinand , président du Grand
Conseil et « maire » des Brenets, qui
tint a souligner la tenue des journ aux
neuchâtelois , et M. Jean Guinand , pré-
siden t de la Société de développement
de cette localité , qui paul a du festival
prévu sur le Doubs , festival qui mal-
heureusement , en raison du temps, a
dû être renvoyé d'une semaine.

Br.

Les journalistes neuchâtelois
se sont réunis aux Brenets

LA VIE NATIONALE
Tirage

de la Loterie romande
La 127me tranche de la Loterie ro-

mande a été tirée à Saas-Fee.
Tous les billets se terminant par 4

gagnent 6 francs.
Tous les billets se terminant par 34

gagnent 9 francs.
Tous les billets se terminant par 84

gagnent 12 francs.
Tous les billets se terminant par 10

gagnent 15 francs.
Tous les billets se terminant par 380

et 775 gagnent 30 francs.
Tous les billets se terminant par 531

et 879 gagnent 43 francs.
Tous les bllelts se terminant par 0378,

0510, 1198, 1499, 1627, 2653, 3361, 3392,
8321 et 8926 gagnent 75 francs.

Tous les billets se terminant par 0832,
1817, 1911, 2875, 2908, 3141, 4915 et
5386 gagnent 120 francs.

Tous les billets se terminant par 9970
gagnent 150 francs.

Tous les billets se terminant par 0204
gagnent 300 francs.

Les billets suivants gagnent 450
francs : 221,558, 239,590, 266,624, 276,557,
293,408, 345,547, 345,967, 352,005, 359,350,
379,075.

Les billets suivants gagnent 600
francs : 202,942, 209,338, 228,607, 236,951,
241.098, 251,401, 277 ,019, 291,167, 325,848,
327,665.

Les billets suivants gagnent 750
francs : 223,466, 237,388, 240,290, 249,020,
256,771, 260,499, 288,533, 337,413, 372,510,
373,963.

Les billets suivants gagnent 900
francs : 240,747, 276 ,388, 278,679, 295,292,
316.099, 325,658, 327,886, 367,429, 377,319,
379,018.

Les billets suivants gagnent 1200
francs : 201,134, 230,225, 246,442, 255,357,
273,087, 296,098, 309,503, 314,041, 335,733,
366,466.

Le No 240,419 gagne 6000 francs.
Le No 327,032 gagne 12,000 francs.
Le No 205,410 gagne 24,000 francs.
Les Nos 326,095 et 338,697 gagnent

120,000 francs.
Quatre lots de consolation de 750

francs : Nos 326,694, 326,696, 338,696,
338,698.

(Seule la liste officielle du tirage fait
foi.)

+ Les fortes pluies ayant cessé, le ni-
veau des eaux du Bhin n 'a pas tardé à
baisser rapidement , de sorte que la navi-
gation , qui avadt dû être suspendue ven-
dredi , vient d'être rouverte.

Une auto tombe dans le lac
des Quafre-Cantons

Une occupante se noie
HERGISWIL, 4. — Une automobile

venant de Lucerne et roulant à vive
allure est tombée dans le lac des Qua-
tre-Cantons dans la nuit de vendredi
à samedi peu après deux heures. La
machine venait de traverser le village
de Hergiswil et se dirigeait vers
Stansstad. Parvenue à proximité du
pont de l'Acheregg et d'un virage re-
lativement mauvais, la voiture vint
heurter le rocher surplombant la
route. Elle fut ensuite projetée sur
le côté gauche de la chaussée et tom-
ba dans le lac par-dessus la barrière
bordant la route.

Le conducteur put se dégager
et gagner la rive où il put s'accro-
cher à un pylône de la ligne élec-
trique. Il appela à l'aide et ses
cris furent entendus au village de
Hergiswil. La police se rendit aussi-
tôt sur les lieux de l'accident et put
sortir le conducteur de sa position pé-
rilleuse. Le conducteur précisa qu 'il
était accompagné d'une femme. Les
travaux de repêchage de la voiture
ont été aussitôt entrepris sans aucun
espoir toutefois de pouvoir sauver la
passagère.

•*¦ Le ballon suisse « Mungg », parti de
Copenhague, a atterri entre Malmô et
Lanskrona, en Suède, après un vol de
trols heures.

* Un grand meeting d'aviation franco-
suisse s'est déroulé dimanche sur l'aéro-
port de Bâle-Mulhouse. Le point culmi-
nant de la fête fut marqué par les dé-
monstrations de haute acrobatie d'avions
à réaction français , par le parachutage
de soixante-quatre hommes de trolE
avions de transport , et par un saut de
Monique Laroche d'une altitude de 3000
mètres.

•A- A Rlehen , un Allemand a tué un
jeune électricien , M. Félix Meyer , âgé de
24 ans, de deux coups de revolver. Le
meurtrier , qui a été arrêté, a probable-
ment agi par Jalousie.

La Braderie biennoise a connu le succès
Malgré la pluie qui s 'est mise malencontreusement de la partie

( D E  N O T R E  E N V O Y É  S P ÉC I A L)

Il est regrettable pour les organisa-
teurs de la Braderie biennoise comme
pour le nombreux public qui s'était
rendu à cette fête populaire que la ma-
nifestation se soit déroulée sous une
pluie battante , dans la seconde partie
de l'après-midi d'hier tout au moins.
Car, vraiment , dans la « ville de l'ave-
n i r» , on a assisté à un bel effort de
la part des membres dévoués des co-
mités qui ont travaillé au succès de
cette Braderie , pour lui donner le ca-
chet le plus .original et pour faire en
sorte qu 'elle prenne le rang le plus
honorable parmi les manifestations de
caractère régional et folklori que en
Suisse. Telle qu'elle nous est apparue ,
malgré les seaux d'eau qui furent dé-
versés sur nos têtes, la Braderie bien-
noise est bel et bien devenue une tra-
dition et c'est la meilleure louange
qu'on puisse adresser à ses dirigeants.

A vrai dire, le cortège qui débuta à
14 heures a quasi passé entre les gout-
tes. Un peu cle soleil lui aurait  donné
tout son éclat qui ainsi aurait été re-
marquable. Il comprenait en cinquante
groupes près de 1500 partici pants avec
sept corps de musique. Ce qui nous a
paru particulièrement heureux, c'est
l'alternance des groupes costumés et
des chars fleuris. Voilà qui évitait la
monotonie , sans que jamais l'on soit
tombé dans le disparate.

Parmi les chars fleuris , tous parti-
culièrement soignés et présentés avec
un goût sûr, citons « Soleil et fleurs
pour tout le monde», « Hier et aujour-
d'hui », « Fleurs de Paris », « Carmen »,
« Tango argentin », « La sérénade », et
bien entendu nous en passons. Et les
fleurs les moins jolies n'étaient pas
les charmantes jeunes filles qui , avec
grâce, lançaient à la foule baisers et
bouquets.

Nous avons aimé aussi la, note rusti-
que qu 'apportaient certains groupes :
lanceurs cle drapeaux , jodlers , froma-
gers du Seeland , vignerons du lac de
Bienne : cela donnait  son caractère à
cette fête bernoise. Mais le Jura n'était
pas oublié : costumes de Saint-Imier,
sourires des Franches-Montagnes, voi-
sinaient — coupés à vrai dire par d'au-
tres groupes ! —¦ avec les solides «Mâd-
chen » de l'Oberland et celles d'Anet

dans une charmante scène de « Noces
paysannes » digne d'un tableau d'An-
ker. Bienne jouait fort bien ainsi son
rôle de ville-tampon.

Il y eut d'ailleurs un défilé des cos-
tumes de tous les cantons suisses, avec
drapeaux , et comme Genève et Neuchâ-
tel , les derniers entrés dans la Confé-
dération , mettaient  le point final à ce
défilé , nous avons remarqué une fois
de plus combien les chevrons, en p lace
du vert - blanc - rouge, se seraient
heureusement mariés avec le rouge et
or de la bannière genevoise ! Le « Cos-
tume neuchâtelois » formait par ail-
leurs un groupe agréable à contemp ler ,
tout comme le « Vieux pays » de Saint-
Maurice en atours valaisans. Mais une
partici pation étrangère figurait  aussi
au cortège , soit une fanfare de la Fo-
rêt-Noire suivie d'un groupe costumé
du Titisee , et soit l 'Harmonie de So-
chaux , qui , l'une comme l'autre , furent
vivement app laudies.

Après le cortège , l'heure était venue
de brader pour les nombreux mar-
chands qui avaient dressé leurs bancs
sur les trottoirs et, malgré la p luie,
nombreuse était, nous a-t-il semblé,
l'aff luence des acheteurs. C'est la ba-
taille aux confetti et les danses aux
carrefours prévues aux sons d'orches-
tres entraînants qui pâtirent quelque
peu , du moins pendant une heure ou
deux. Mais la veille au soir qui avait
vu le début de la fête , l'animation dans
les rues avait déjà été grande et la
foule des visiteurs avait connu un
temps plus prop ice.

Les nombreux invités de Suisse et
de France ont été fort bien reçus, grâce
en particulier à l'amabilité de M. René
Fell , directeur du bureau de tourisme,
notre ancien confrère du « Journal du
Jura ». Un tir à l'arbalète avait été
organisé le matin et les lauréats fu-
rent félicités — cela s'imposait dans la
patrie de Tell — au déjeuner officiel
qui , à midi , eut lieu au restaurant See-
fels. Là, M. Ed. Baumgartner, président
de la ville, souhaita la bienvenue à
chacun , cependant que M. Tièche , pré-
sident de la commission de la Brade-
rie, s'exprimait en dialecte bernois.

Br.

AUTOUR DU MONDE EN QUELQUES LIGNES
En GRÈCE , le porte-parole du minis-

tère des a f f a i r e s  étrang ères a annoncé
que les comités grec , turc et yougo-
slave ont terminé leur projet de l'al-
liance militaire balkanique.

En ALLEMAGNE OCCIDENTALE , le
maréchal Papagos , président du con-
seil grec , a été reçu par M. Théodore
Heuss , président de la République alle-
mande de l'Ouest. Les deux hommes
ont souligné , dans leurs discours , le
devoir qu 'ont de s 'unir les pays héri-
tiers des traditions chrétienne et clas-
sique.

Trois cents personnes ont a f f i r m é,
depuis le 15 mai , avoir vu des soucou-
pes volantes au-dessus de Berlin-Ouest.
Leurs témoignages sont tout à fa i t  con-
cordants. -—-

Au GUATEMALA , la junte gouvern e-
mentale a levé le couvre-feu pour le
week-end.

On dément que le président Arbenz
se soit suicidé. I l serait alité à l'am-
bassade du Mexique.

Au MAROC , deux incendies , dus pro-
bablement à la malveillance , ont éclaté
dans le port de Casablanca. Le second
sinistre a fa i t  pour trois millions de
francs français de dégâts.

La gendarmerie de Boulha ut , dans la
région de Casablanca , a arrêté trois
incendiaires de récoltes et des compli-
ces de ceux-ci.

W  ̂  ̂ ^m' ê Cenève par l'autoroute

W LE CASINO EST OUVERT
1 * 1  A 16 h. : ouverture des salles de jeux
\ . - m  Tous les jours : thé et soirée dansants

Le restaurant du Casino est ouvert
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jR> PANORAMIQUE
&BŒ Ce soir , dernière  de la
| Fille du Capitaine
f ^t  Dès demain , l'événement
%V musical qui crève l'écran !

LA POLICE SUISSE DISPUTE
AUSSI LA COUPE DU MONDE
Voir dans « Paris-Match » le magni-

fique reportage photographique sur la
Coupe du monde à Berne.

Au même sommaire : les grandes ren-
contres internationales : le câble de Ray-
mond Cartier : derrière la guerre du
Guatemala, le duel U. R. S. S.-Etats-Unls;
et un magnifique reportage en photos-
couleurs : les 24 heures du Mans.

Demandez « Paris-Match » à votre mar-
chand de journaux habituel.

1 MUSIQUE EN TÊTE L

STUDIO <à
AUJOURD'HUI A 15 H.

LA FIN D'UN SPL ENDIDE VOYAGE l

Le retour de la reine Elizabeth à Londres
et les actualités _, , t . <_ ._„ ENFANTS ADMIS

et un Walt Disney Durée 1 t. 15 environ dès 7 ans
Version originale

Prix des places : Pr. 1.70 et 2.20. Location Tél. 5 30 00 sous-titrée

| avec entrain !.. | ils arrivent !.. |

* Les cols du Klausen, de la Furka,
du Grimsel, de l'Albula, de la Pluela , de
la Bernina et du Susten sont de nou-
veau ouverts, communiquent l'Automo-
bile-club de Suisse et le Tourlng-club
suisse.

*Le Conseil d'Etat de Genève a de-
mandé au procureur du canton d'ouvrir
une enquête de police sur le récent acci-
dent dont fut victime un avion de la
« Swissair ».

* Les ouvriers ferblantiers - appareil-
leurs de Genève affiliés à la F.O.M.H. et
à la F.O.B.B. ont décidé de se mettre en
grève aujourd'hui pour deux jours. Le
mouvement a pour but d'appuyer des
revendications de salaires . Les patrons,
de leur côté , ont décidé de ne pas fer-
mer pour autant leurs entreprises.

+ A Saint-Gall , quelque cinq mille
chanteurs se sont rencontrés ce week-
end. La fête fédérale de chant a atteint
dimanche son point culminant. Cant cin-
quante membres du Chœur d'hommes
suisse de Chicago sont arrivés par avion .
La troisième représentation principale
s'est déroulée dimanche après-midi.

Chapelle rue du Lac 10,
Peseux

Ce soir à 20 h. Visite des pasteurs :
E. LORENZ1, de Francfort et P. SIEFER,
d'Alsace. - Invitation cordiale à chacun .

Eglise évangélique de Pentecôte
Neuchâtel-Peseux.

Le magasin M. THOMET FILS
! COULEURS ET VERNIS

ECLUSE 1*5 - NEUCHATEL
sera fermé lundi

après-midi |
pour cause de deuil j

-mraa B̂mxK *nm:m ^mi *ua *iïM..\iiUAM *iiL WMiinmm^

Conservatoire de musique
de Neuchâtel

Aula de l'Université
j Lundi 5 juillet 1954, à 20 h. 15

Audition
des classes supérieures

Entrée gratuite i
Collecte en faveur du « FONDS j

DES AUDITIONS »

Ce soir à Neuchâtel , à 20 h. 15, PLACE
DU MARCHÉ, en cas de mauvais temps,

SALLE DE LA ROTONDE
La célèbre émission radiophonique

française

« Ploum-
Ploum tra-la-la »
avec le phénomène vocal de la radio :
YONAL, le Tyrolien de Montmartre

Jacques TR1NEZ et sa joyeuse compagnie
Gérard Lecoat
Roland Tarin

les Sing; Sisters
M. Laïtou

Trois heures de spectacle endiablé
sur un rythme accéléré

ENTRÉE GRATUITE
En faveur de l'Action « Lits pour enfants

suisses » de la Croix-Rouge suisse



Le Conseil communal
renonce à aménager un parc
à véhicules au Jardin anglais

Le Conseil communal, dans sa der-
nière séance, s'est occupé de l'aména-
gement de la place du kiosque à mu-
sique au Jardin anglais. Bien que le
Conseil général , en repoussant la mo-
tion Sam Humbert, ait confirmé sa dé-
cision , prise implicitement lors du vote
du budget, de faire aménager un parc
à véhicules, l'exécutif a décidé de re-
noncer définitivement à ce projet, te-
nant compte en particulier des sugges-
tions de la commission p lénière d'ur-
banisme qui s'était prononcée contre le
parc à véhicules et pour l'aménagement
de massifs fleuris et de pelouses avec
bancs sur l'emplacement du kiosque.

Les travaux publics réaliseront les
vœux de la commission d'urbanisme.
Quant à un parc de stationnement, ils
mettent à l'étude divers projets, tou-
chant les rues Pourtalès et J.-J.-Lalle-
mand , l'est de la Rotonde et le quai
Léopold-Robert.

Neuchâtel compte
trois nouvelles « miss »

Comme il ne faisait pas assez chaud
pour danser sous les étoiles, la tradi-
tionnelle « garden party » de l'U.S.Ï.,
Société des étudiants étrangers de
Neuchâtel, s'est déroulée samedi soir
non pas à la plage de Monruz comme
cala était prévu, mais à l'hôtel du
Cheval Blanc, à Saint-Biaise. En dépit
de ce changement, le bal a connu un
plein succès.

Au cours de la soirée, un jury mixte
dont l'envoyé de fla • Feuille d'avis de
Neuohâtel » avait le périlleux honneur
de faire partie, a été appelé à choisir
trois « miss » selon la formule des con-
cours de beauté à la mode. Pour le
titre de « Miss U.S.Ï. 1954 >, son choix
s'est (port é, aux acclamations de la
nombreuse assistance, sur Mlle Mu-
beceel Atay, de Turquie, âgée de vingt
ans et étudiante à l'université. Le jury
a élu ensuite une « Miss sourire » en
la* personne de Mlle Jocelyne Glookner,
vingt et un ans, de Peseux, et une
« Miss Tipo » (de l'italien type, carac-
tère) sous les traits d'une jeune Alle-
mande, Mlle Birigitte Blanc. Les trois
jolies lauréates ont reçu des mains du
président de l'U.S.1, M. Denis C. Ma-
gliréras, de magnifiques cadeaux offerts
par des maisons neuchâteloises.

La soirée dansante s'est terminée
dians l'animation la plus gaie et l'at-
mosphère la plus internationalle qui se
puisse imaginer à Neuchâtel.

H.

f Fritz Thoime^
C'est une figure bien connue et sym-

pathique qui disparaît de notre ville
où Fritz Thomet est né et où il a fait
toute sa carrière. Très bien doué pour
le dessin, et sur le conseil de ses maî-
tres Fritz Landry et Paul Bouvier, il
®e voua aux arts décoratifs, et jeune
encore, il fut à la tête d'une entreprise
importante, consacrant ses loisirs à la
peinture, au dessin et à la gravure.
Il ¦ fit partie longtemps de la commis-
sion de dessin professionnel et ill n'eût
tenu qu'à lui de jouer un rôle dans
notre politique communale, sollicité
qu'il fut maintes fois d'entrer au Con-
seil général.

Il était l'auteur, notamment, de la
fresque qui se trouve -au centre du
village d'Âuvernier et de la décoration
picturale de l'hôte! du Poisson.

•S'agit-il d'une escroquerie ?
Il y a quelques jours, des inspec-

teurs de la sûreté vaudoise ont repéré
et surveillé discrètement à Vevey, où
ils étaient de passage, deux jeunes
étrangers qui se déplaçaient en voi-
ture et paraissaient dépenser largement
leur argent.

En possession d'éléments suffisants,
les enquêteurs établirent que les étran-
gers étaient mêlés à une affaire peu
claire à Neu châtel où un habitant de
la ville aurait été dépouillé de plu-
sieurs milliers de francs.

Les deux jeunes gens ont été remis
aux autorités judiciaires neuchâteloi-
ses. Ils sont actuellement incarcérés à
la conciergerie, à la disposition du juge
d'instruction qui n'a pu encore établir
s'il y a eu escroquerie ou non.

Visite d-e délégué»
des Chambres de commerce

françaises
Les dél égués des Chambres de com-

merce de dix-huit régions économiques
de France, réunis en congrès à Besan-
çon, en ont profité dimanche pour
visiter Neuohâtel. Sous la direction de
M. Lichti, président de la Chambre
neuchâteloise du commerce et de l'in-
dustrie, ils ont assisté à une démons-
tration des automates Jaquet-Droz, au
musée d'histoire, et visité les caves
du Château d'Auvernier. Un aimable
échange de .paroles entre le président
de fla Chambre n euchâteloise et le
président des Chambres françaises mit
fin à cette brève visite de nos hôtes
français.

Renversée p*ar rené moto
Hier soir, à 21 h. 30, Mme Germaine

Ferrier a été atteinte et renversée par
une motocyclette, au faubourg de la
Gare. Se plaignant de fortes douleurs
dans les reins, elle a été conduite à
l'hôpital Pourtalès.

lfl VILLE
Hier soir, à 19 h. 30, un habitant

de Serrières, M. Georges Baeriswyl,
descendait à vélomoteur la rue
Erhard-Borel du nord au sud. Ayant
l'intention de tourner  vers la rue Mar-
tenet , il perdit la maîtrise de son
guidon, entra dans la cour de l'écurie
Matile et v in t  se jeter contre une mai-
sonnette en bois.

Il fut relevé sans connaissance et
transporté par l'ambulance communale
à l'hôpital des Cadolles, où les méde-
cins ont diagnostiqu é une forte com-
motion.

SERRIÈRES
Un vélomoteur

manque un tournant

CHEVROUX

(c) Samedi en fin d'après-midi, le
corps du jeune René Jan , âgé de vingt-
deux ans, de Payerne, qui s'était noyé
le 25 juin en se baignant sur la jetée
du port, a été retrouvé flottant à la
surface de l'eau à quelques centaines
de mètres du port. Il a été ramené sur
la rive par un pêcheur et transporté
à Payerne dans la soirée.

BIENNE
Séance du Conseil de ville

(o) Le Conseil de ville a siégé jeudi soir
sous la présidence de M. A. Berberat.
Nominations. — E a nommé M. Jean-
Louis Brandt, membre de la commission
de l'école primaire française, et Mlle Ban-
ni Both, instlituitrice de la classe auxiliai-
re allemande.

Modification d'alignement. — Le Con-
seil a approuvé une modification: de l'ali-
gnement réhlssant le faubourg du Lac-
route de Neuohâtel, en vue d'empêcher de
nouvelles constructions de s'établir sur
du terraito où de grands intérêts publics
sont en Jeu.

Plus de dépassements de crédits. — Un
diécomipte concernant la construction
d'une crèche d'enfants, présentant um
dépassement de crédit de 40,100 fr. n'a
pas rencontré l'agrément de l'assemblée
et la question a été renvoyée au Conseil
municipal pour étude. Par contre, le
Conseil de ville a approuvé trois autres
décomptes comportant 3U .4S3 fr. de dé-
penses en moins.

Réorganisation du service de l'enlève-
ment des poubelles. — Une motion con-
cernant la réorganisation 'et la motorisa-
tion diu service de l'enlèvement des pou-
belles a été acceptée.

Pour favoriser la construction. — Le
conseil a approuvé l'achat de deux par-
celles de terrain à bâtir , à 29 fr. 50 le m2 ,
pour le prilx total de L14.133 fr. Il a décidé
également d'accorder à la Coopérative de
construction « Wyttembach » un subside
comimunal à fonds perdu de 10% des frais,
soit 97,000 fr. ainsi qu'un droit de super-
ficie pour l'établissement de trois maisons
à plusieurs familles, comprenant au total
27 appartements .

Les trolleybus et autobus auront des
remorques. — Jusqu'en 1926, on ne con-
naissait à Bienne comme moyen public
de transport que le service des tramways.
Cette année-là, deux autobus fuient in-
troduits. Le trolleybus apparut en* 1940.
Et en D946, le peuple décida la suppression
¦totale des tramways. Actuellement, 10
autobus et 2*3 trolleybus sont en service.

Depuis 1946, la population de résidence
s'est accrue de 6509 personnes et le nom-
bre des appartements a augmenté de 25*14.
Le matériel roulant et les lignes actuels
ne suffisent plus. Les nouveaux quartiers
extérieurs doivent être mieux reliés au
centre.

C'est pourquoi le Conseil d© ville a voté
un crédit de 133,000 fr. pour l'achat d'un
autobus et uin second crédit de 396,500 fr.
pour doter le parc des voitures de quatre
remorques pour les trolleybus et autobus.

On verra donc à Bienne des trolleybus
et autobus avec remorques.

Découverte du corps
d'un jeune noyé

A NE UCHA TE L ET D A N S  LA RÉGION
**¦ -

AREUSE
Un cycliste renversé

par une auto genevoise
Samedi à 16 h. 10, à la croisée

d'Areuse, un cycliste de Colombier, M.
Edgar Fornachon, né en 1878, ancien
employé de l'arsenal de Colombier,
allait s'engager sur la route du Crêt
d'Areuse, après avoir fait le signe ré-
glementaire, quand il fut tamponné par
une voiture genevoise. Le conducteur
de l'automobile avait donné un violent
coup de frein pour éviter l'accident,
mais sa machine se retourna, atteignant
ainsi le cycliste.

M. Fornachon a été relevé avec des
contusions au front, à la main droite,
au flanc gauche et aux jambes. Il a
été soigné par un médecin de Boudry,
puis reconduit à son domicile.

Le conducteur de l'auto, M. A. Spieler,
de Genève, est indemne. Un de ses
passagers, M. Moret , de Genève égale-
ment, souffre d'une lésion à la colonne
vertébrale. Il a été transporté à l'hôpi-
tal des Cadolles par une ambulance
privée.

COLOMBIER

Grave chute
d'un motocycliste

Dans la nuit de samedi à dimanche,
vers 2 heures du matin, un motocycliste
de Bôle, M. André Roulin , roulait dans
la localité, quand il voulut éviter un
piéton qui marchait au milieu de la
chaussée. Il perdit sa direction et fit
une violente chute sur la tête.

Il a été transporté d'urgence à l'hô-
pital des Cadolles par l'ambulance
communale de Neuchâtel. U souffre
d'une fracture du crâne et d'une frac-
ture probable de la mâchoire.

Son état est sérieux.

BOUDRY
Un scooter volé et retrouvé

Un scooter a été volé dans la nuit
de samedi, à dimanche, dans notre
ville. Il a été retrouvé hier dans la
journée à Auvernier.

Un scooter retrouvé
Le scooter don t nous avions annon-

cé la disparition sous la voûte des
Fausses-Brayes, a été retrouvé hier en
ville.

Renversée par une auto
Hier à 21 heures, une habitante de

Boudry, Mme Jeanne Barbier, âgée de
soixante-trois ans, a été renversée par
une voiture alors qu'elle traversait la
rue. Souffrant d'une fracture à la
jambe droite, elle a été conduite à l'hô-
pital Pourtalès.

j VIGNOBLE |

CUDREFIN

Un rural détruit par le feu
Notre correspondan t de Cudrefin

nous télép hone :
Alors que la fête de la jeunesse bat-

tait son plein à Cudrefi n, hier après-
midi, le tocsin appela les pompiers peu
après 15 heures. Le feu avait pris dans
le rural de M. Jean Maurer, à la Praz,
rière Cudrefin, dans la direction est.

Malgré les secours promptement ac-
courus, tout le rural a été détruit, ainsi
que la toiture de la maison d'habita-
tion attenante. Les travaux d'extinc-
tion furent rendus difficiles par la si-
tuation isolée de la ferme. Le bétail a
pu être sauvé, mais tout l'outillage et
la récolte de foin ont été la proie
des flammes. Le logement de la fa-
mille Maurer avait pu être évacué à
temps. Il a gravement souffert de l'eau.

On ignore encore les causes de ce
sinistre. Il est possible qu 'il s'agit de
la fermentation du fourrage. Le gen-
darme de Cudrefin et son collègue de
Salavaux ont dirigé les secours et pris
les mesures d'ordre.

ANET

Un officier condamné
à six mois de prison

pour ivresse au volant
et homicide par imprudence
Le dimanche 20 septembre 1953, vers

11 heures du matin, un grave accident
de la circulation s'était produit sur la
route de Morat à Anet. Le capitaine M.
Gabus-Engelmann, industriel à Saint-
Imier, revenait d'un cours alpin, après
avoir passé la soirée précédente aveo
des connaissances dans différents éta-
blissements publics de Sion, Sierre et
Montana. Il avait pris à bord de sa
voiture un étudiant australien qui fai-
sait de l'auto-stop.

Alors qu 'il roulait à 70 km/h., fl
roula soudain sur la gauche de la* route
et entra en collision avec la voiture de
M. Werner Wutrieh, commerçant à la
Neuveville. Mme Wutrieh fut si griève-
ment blessée qu'elle décéda à l'hôpital
de Meyriez. M. Wutrieh et sa fi l le  fu-
rent très sérieusement atteints. L'Aus-
tralien s'en tira avec une fracture d'une
jambe, alors que le capitaine Gabus ne
subissait aucune lésion.

L'officier a comparu jeudi devant le
tribunal militaire de division 10 sié-
geant à la Maison cle commune d'Anet.
Il était prévenu d'infraction à la loi
sur la circulation, d'ivresse au volant ,
d'homicide par négligence et de lésions
corporelles par négligence.

Le tribunal n'a pu suivre la défense
qui a plaidé le sursis. Un cas d'une
telle gravité doit être sanctionné par
une peine ferme d'emprisonnement.
Toutefois, du fait des excellents ren-
seignements obtenus sur l'inculpé, il lui
a accordé la faveur de l'exécution mili-
taire de la peine de six mois d'empri-
sonnement qu 'il a prononcée en mettant
les frais à la charge du condamné.
II a d'autre part donné acte de ses
réserves an représentant de la partie
civile.

YVERDON
Au Conseil communal

(c) Le Conseil communal a siégé Jeudi
soir sous la présidence de M. Jean Vau-
tier (lib.). Il a voté sans discussion les
comptes de la commune dont les recet-
tes s'élèvent à 3,983,116 fr., les dépen-
ses à 3,960,989 fr. et l'excédent des re-
cettes à 22 ,127 fr. L'arrêté d'Imposition
a été prorogé pour 1955 sans qu 'il y soit
fait opposition. Après avoir entendu le
rapport de la commission chargée d'étu- ,
dler la cession de terrain communal au
« Logement ouvrier », les conseillers ont
adopté le projet que nous avons déjà
mentionné.

Le conseil, en outre, a entendu un
rapport succinct sur la création d'un
poste de secours contre l'Incendie. Le
projet primitif a été légèrement modi-
fié en ce qui concerne l'attribution des
travaux.

Un crédit de 75,800 fr. a été accordé
à la municipalité pour la création d'un
jardin public à l'entrée de la ville, près
du pont Péclard (au lieu d'un parc à
autos), la construction de W.-C. et d'un
dépôt de matériel. Quant aux accès au
collège de Pontenay, une seconde étape
prévoit la création d'une passerelle le
long du Mujon.

Plusieurs motions et interpellations
ont occupé nos édiles en fin de séance,
au sujet du règlement actuel du plan
d'extension, du plan des zones et de
l'agrandissement de l'Ecole profession-
nelle.

Un motocycliste
qui l'échappe belle !

(c) Samedi soir, peu avant 19 h. 15, un
habitant de Provence qui roulait en
side-car n'a pas aperçu que les barriè-
res du passage à niveau du Bey étaient
fermées. Il traversa la première, aper-
çut le train de Sainte-Croix qui arri-
vait tout près de lui et réussit à s'en-
filer sous la seconde barrière. Le
motocycliste s'en tire avec des coupu-
res au visage.

Deux « scootéristes » blessés
(c) Une voiture finlandaise qui roulait
hier dans notre ville, n'ayant pas ob-
servé le « stop » qui se trouve au dé-
bouché des rues de Chamblon et de
Neuchâtel, est entrée en collision avec
un scooter qui arrivait de Neuchâtel.
Le second véhicule a été projeté sur le
trottoir d'en face au moment où une
troisième voi ture  arrivait  en sens in-
verse. Collision spectaculaire qui a né-
cessité le transfert à l'hôpital d'Yver-
don des deux occupants du scooter, qui
souffrent de blessures diverses.

Un motocycliste
se casse la jambe

(c) Vendredi soir, une collision s'est
produite au-dessus du pont d'Epau-
theyres entre une auto et une motocy-
clette. M. Jérémie Piccand, employé de
garage à Yverdon, qui pilotait le der-
nier véhicule, a dû être transporté à
l'hôpital de notre ville avec une frac-
ture ouverte de la jambe.

Jues sculptures sont arrivées
(c) Vendredi, une soixantaine d'oeuvres
qui seront exposées dès le 18 juillet au
rez-de-chaussée de l'Hôtel de Ville sont
arrivées à Yverdon en camion plombé.
Le comité a éprouvé de très grandes
difficultés à réunir les sculptures des
sept artistes contemporains que vingt
prêteurs lui ont confiées. Signalons que
M. Jean Arp, l'un des pionniers de la
sculpture moderne, vient d'obtenir le
grand prix de la Biennale de Venise.

I/Abbaye
(c) Samedi, de 8 à 19 heures , nos ti-
reurs se sont mesurés au stand de Plo-
reyres. C'est hier matin que le roi du
tir a été proclamé sur la place Pesta-
lozzi , en présence d'un public assez
clairsemé. M. Jean Pahud, après un bref
discours, remit la couronne dorée à M.
Georges Rouillier , d'Yverdon , roi du tir
1954. De charmantes jeunes filles en
costume vaudois agrémentaient cette
cérémonie * traditionnelle. Un cortège
mena ensuite tireurs, cibarres et fan-
fare à la cantine de fête , dressée sur la
Place-d'Armes, où eut lieu le banquet
et la distribution des prix. M. Leder-
mann, pasteur à Suchy , porta le toast
à la patrie. M. Martin, syndic, salua
l'assemblée au nom de la Municipalité,
puis M. Francis Décoppet , de Suscévaz,
souligna la valeur des liens qui unissent
gens de la ville et gens de la campa-
gne.

Samedi soir et hier , une grande par-
tie de la population yverdonnolse s'est
rendue sur la Place-d'Armes où une
quinzaine de gros métiers et un très
grand nombre de forains les avalent
attirés.

Aujourd'hui se déroulera le tradition-
nel cortège des enfants, costumés ou
non, que dirige M. Bory.

AUMONT
Ceux qui s'en vont

A Aumont (Broyé fribourgeoise), est
mort dans sa 84me année , M. Arthur
Bouverat, industriel, qui, avec son
frère, M. Lucien Bouverat , avait re-
pris et développé une fabrique de piè-
ces détachées pour l'horlogerie, créée
par son père. M. Arthur Bouverat, qui
était d'origine jurassienne, était fort
connu dans toute la

^ 
Broyé, tan t vau-

doise que fribouregoise.

RÉGIONS DES LACS

(*Le contenu de cette rubrique
n'engage pas la rédaction du Journal)

Monsieur le rédacteur en chef ,
Le dernier rapport de l'organisation

d'achat USEGO nous donne le tableau
comparatif suivant sur les ventes de
vins indigènes blancs et rouges pour
l'année dernière et par région.

BLANC
Valais 49,4 %
Vaud 39,3
Genève 3,2
Neuchâtel/ lao de Bienne 2,9
Suisse orientale 5,2 100 %

BOUGE
Valais , 21,2 %
Neuchâtel 0,3
Suisse orientale 57
Vaud 4 ,7
Tessln 16,8 100 %

Les chiffres ci-dessus illustrent mieux
que n 'importe quel commentaire le peu
de place qu 'occupent les vins de Neu-
châtel dans cet important secteur du
marché suisse, sans que l'on puisse
faire grief à cette organisation d'achat .

Raison de plus pour que chacun fasse
un effort de propagande en faveur de
nos vins et que le Grand Conseil , dans
sa prochaine session examine la création
de l'Office de* propagande des vins de
Neuchâtel de manière approfondie et
donne à cet organe les moyens finan-
ciers nécessaires et Indispensables.

Veuillez agréer , Monsieur le rédacteur
en chef , l'assurance de ma considéra-
tion distinguée.

A. MONTANDON.

Correspondances

COUVET
Violente embardée

d'une automobile fleurisane
(sp) Dimanche matin, une automobile
pilotée par M. P.-Y. G., étudiant, domi-
cilié à Fleurier, roulait à vive allure
en direction de Couvet.

Arrivé au Petit Marais, le conducteur,
par suite d'une aspérité *sur la route,
perdit la maîtrise de sa machine. Celle-
ci sortit de la rouie, roula durant une
q u a r a n t a i n e  de mètres dans la r igole ,
revint sur la route, bifurqua à gauche
où elle démolit un poteau de balisaige
et vint finalement se renverser dans un
jardin.

Si la voiture a été endommagée, le
conducteur eut la chance de s'en tirer
sans aucun mail.

M. André Siegfried
a parlé de l'Inde

(c) Une nouvelle fois, Couvet avait
l'honneur de recevoir dimanche der-
nier un académicien; la Société d'ému-
lation avait en effet profité de la pré-
sence en Suisse de M. André Siegfried
pour faire appel à cet illustre confé-
rencier ; celui-ci, avec le talent ora-
toire propre à nos amis français, a
bien voulu entretenir ses auditeurs de
ses voyages aux Indes, en 1900 et 1950.

Il a analysé la situation qui existait
dans ce pays au début du siècle et ce
qu 'elle était cinquante ans plus tard.
En 1900, les 300 millions d'habitants
étaient gouvernés par quelques An-
glais ; ils se concentraient sur des
préoccupations religieuses et n'avaient
pas de vie politique. Maintenant, les
Anglais sont partis, mais il en reste
cependant beaucoup de choses, comme
la langue et la façon de penser. Actuel-
lement, de nombreux problèmes se po-
sent aux dirigeants de ce pays, qui
sont conscients qu 'il faut réorganiser
les méthodes, mais il faut tenir compte
des sentiments religieux profonds de
ces populations.

NOIRAIGUE
I*a correction de l'Areuse

(c) La correction de l'Areuse dans le
secteur de Noiraigue est en pleine
exécution. Le chantier s'étend à l'est
et à l'ouest du pont bien connu  de
ceux qui se rendent au Creux-du-Van.
Les travaux ne sont cependant néces-
saires que sur une longueur assez res-
treinte, soit du hameau du Furcil à
la hauteu r de la cihlerie.

Une équipe d'ouvriers disposant d'un
matériel puissant, dont une pell e mé-
canique susceptibl e d'extraire des
charges de plus d'un mètre cube, don-
ne au lit de la rivière le profil  fixé
par les ingénieurs. Les berges égali-
sées seront consolidées au moyen de
perrés ayant  leurs assises sur des lon-
gerines. Conservée en réserve, la terre
végétale se raccordera avec les perrés
et bientôt  la végétat ion d i s s imule ra
l'opération. Les matériaux en surplus,
environ 10,000 m8, sont évacués par
camions sur les chantier s amont où il
y a insuff isance.

Au seuil ,, sur lequel le pont actuel
est édifié , le fond du lit devra être
abaissé d'un mètre environ. Ce pont
soutenu par de massifs  piliers de gra-
ni t  sera remplacé immédiatement  en
aval par un ouvrage d'une  seule por-
tée en béton armé précontraint qui
n 'opposera plus aucun obstacle k
l 'évacuation rapide des eaux. Ce point
est essentiel car, par suite des drai-
nages t a n t  au Val-de-Travers que
dans  les vallées des Ponts et de la
Brévine qui en forment le bassin
d'al imentat ion, ainsi que les travaux
de correction déjà exécutés en amont ,
les crues sont toujours plus rap ides.

Si la saison s'y prête, il est à pré-
voir qu'avant  la fin de l'année , la
plus grande partie du programme sera

' réalisée.

FLEURIER
En voiture pour Séte

(c) Vint et un enfants de la région
sont partis à la fin de la semaine der-
nière pour Sète, où ils séjourneront
jusqu'au 29 juil let prochain, grâce aux
colonies de vacances. Ils son t tous ar-
rivés en bonne santé samedi au bord
de la c Grande Bleue •.

Moto contre auto
(c) Samedi après-midi à 13 h. 30, à
l'extrémité du pont du Buttes, à la
Grand-Rue, un motocycliste de Saint-
Sulpice, J. Z., vint se jeter contre une
automobile fleurisane pilotée par W. B.
qui débouchmait de la rue de la Mé-
gisserie.

Personne n'a été blessé, mais les
deux véhicules ont subi quelques dom-
mages.

VAL-DE-TRAVERS

LA CHAUX-DE-FONDS

Une enfant tuée
par une automobile

sur la route des Eplatures
(c) Dimanche après-midi, à 16 h. 15,
un accident mortel s'est produit sur la
route des Eplatures, à proximité de la
villa Nusslé. Une fillette âgée de onze
ans, Kathia Ferrazzini, domiciliée au
Locle, Qui circulait sur la route, en
compagnie de ses parents, a été ren-
versée par une automobile et griève-
ment blessée. Elle est décédée pendant
son transport à l'hôpital.

C'est en voulant traverser la chaus-
sée que la malheureuse enfant est en-
trée en collision avec le véhicule. Elle
fut  projetée à plus de vingt mètres
du lieu de l'accident.

| AUX MONTAGNES |

SONCEROZ

Un monteur électrocuté
Le chef monteur Paul Worpe était

occupé vendredi, à Sonceboz , à des tra-
vaux d'installation dans un nouvel im-
meuble. II entra en contact avec le
courant à haute tension et a été tué
sur le coup. Tous les efforts pour le
ranimer à la vie ont été vains.

Après le dramatique
accident d'aviation

du Raimeux
Nous avons relaté samedi le terrible

accident d'aviation qui s'est produit
dans  la région sauvage  du R a i m e u x .
L'appareil du type « Piper » portait le
signe d'immatriculation « G-AEVA » et
était occupé par M. et Mme F.-C. Rice,
de Cosby. La chute est due à l'épais
brouillard et à une altitude insuffisante.
L'avion a fait explosion en percutant et
les deux occupants ont été carbonisés.

M. Rice était inscrit comme partici-
pant au Rallye aérien international de
la montre suisse, mais les organisa-
teurs n'avaient  pas reçu la nouvelle du
départ de l'avion. L'identification s'est
faite au moyen du numéro du départ
trouvé sur l'appareil.

En raison du lieu écarté où est tombé
l'avion , les autorités judiciaires et les
agents du service d'identification venus
de Berne ont pu se rendre sur place
samedi matin,  seul ement. Jusqu 'à 23 heu-
res, vendredi soir, seul s les habitants
de quelques fermes de la région d'Blay
étaient informés de l'accident.

M. Monnier, de l'Office fédéral aé-
rien de Berne, a examiné les débris
épars de l'avion. L'attaché militaire
britannique à Berne s'est également
rendu sur place. La levée des cadavres
a eu lieu samedi matin ; ils ont été
transportés à l'hôpital de Moutier en
attendant les instructions de la famille
des défunts domiciliée à Lon dres.
m_______ mmmmlmmmmmmm. iTaw riniiiiT innr.'. w———a. ¦»¦¦

JURA BERNOIS

Observatoire de Neuchâtel. — 3 juillet.
Température : Moyenne : 16,4 ; min.: 9,8;'
max. : 21,2! Baromètre : Moyenne : 717,6'.
Vent dominant : Direction : sud-ouest ;
force : modéré. Etat du ciel : variable .
Couvert jusqu'à 9 heures. Nuageux avec
belles éclaircies ensuite.

Observatoire de Neuchâtel. — 4 Juillet.
Température : Moyenne : 14,5 ; min. :
10,8 ; max. : 19,0. Baromètre : Moyenne :
716,0. Eau tombée : 4.5. Vent dominant :
Direction : sud-ouest ; force : modéré.
Etat du ciel : variable. Très nuageux Jus-
qu'à 10 heures. Couvert jusqu 'à 21 heu-
res, puis de nouveau très nuageux. Pluie
intermittente de 10 h. 30 à 20 heures.

Hauteur du baromètre réduite à zéro
(Moyenne pour Neuchâtel 719,5)

Niveau du lac du 2 juil., à 7 h. : 429.33
Niveau du lao du 3 Juillet , à 7 h.: 429,33

Température de l'eau 17°

Prévisions du temps valables Jusqu'à
lundi soir : Valais , ouest du pays , ré-
gion du Jura et Plateau : ciel variable ,
généralement très nuageux avec averses.
Température en baisse. Vent modéré à
faible du secteur ouest à nord.

Versant nord des Alpes, nord et centre
des Grisons : généralement couvert , pré-
cipitations, température en baisse.

Sud des Alpes et Engadine : générale-
ment couvert ou très nuageux, précipi-
tations par intermittences en partie ora-
geuses. Quelques éclaircies locales, baisse
de la température.

Observations météorologiques
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Monsieur et Madame
Roger CALAME, ont le grande joie
d'annoncer l'heureuse naissance de
leur fils

Yves - Roger
te 3 juillet 1954

Clinique Olos
Montcholsi des Sapins
LAUSANNE COLOMBIER

Monsieur et Madame
Marcel DELESSERT-de REYNTER ont
la joie d'annoncer la naissance de
leur fille

Véronique Henriette
Schliimberger Overseas S.A.

c/o Kuwait Oil Cy. Ltd.
Kuwait. Golfe persique
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Madame Louis Pierrehumbert-Stau-
ber, à Sauges ;

Madame et Monsieur Charles Rou-
lin-Pierrchumbert, ileurs enfants et
pet i ts-enfant-s , à Saint-Aubin et à
Neuchâtel ;

Madame et Monsieur Ernest Stamm-
Pierrehumbert, à Sauges , leurs enfants
et pet i ts-enfants, au LanderoJi et h
Neuchâtel ;

Madame veuve Rosa Pierrehumbert
et famil le , à Saint-Aubin ;

Madame veuve Adèle Pierrehumbert,
à Sauges ;

Famille André Pouy, à Saint-Aubin;
Madame veuve A. Stauber et ses

e n f a n t s  :
Madame et Monsieur Will y Altorfer-

Stauber  et leurs fi ls , à Winterthour,
ainsi que les familles parentes et

alliées, et ses nombreux amis,
ont la douleur  de faire  part de la

perte cruelle qu 'ils viennent d'éprou-
ver en la personne de

Monsieur

Louis Pierrehumbert-Stauber
leur bien-aimé époux, beau-fils, frè-
re, beau-frère, oncle , grand-oncle et
cousin , décéd é après une longue mala-
die, dans sa 54me année.

Sauges , le 4 ju i l le t  1954.
Dieu a brisé ma force au milieu

de ma course, 11 a abrégé mes
jours.

Ps. 102 : 24.

L'ensevelissement aura lieu à Saimt-
Aubin mard i  6 jui llet, à 13 h. 30.

Domicil e mortuaire ! « Maison du
Village », Sauges.

Culte pour la famille à 13 heures.
Départ de Sauges à 13 h. 15.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Le travail fut sa vie.

Madame Christian Krâhenbùhl, à
Colombier ;

Monsieur  et Madame Fritz Krâhen-
biihl , à Lausanne ;

Monsieur Jean Krâhenbùhl, à Co-
lombier,

ainsi que les familles Kràhenhilhl,
Schneeberger, parentes et alliées,

ont le chagrin de faire part du dé-
cès de

Monsieur

Christian KRAHENBUHL
leur très cher époux , père, beau-père,
frère , beau-frère, oncle et parent, qui
s'est endormi paisiblement , dimanche
4 juillet 1954, dans sa 82me année.

Colombier , le 4 juill et 1954.
Jésus a dit : Je suis la résur-

rection et la vie, personne ne
vient au Père que par moi.

L'ensevelissement aura lieu mard i 6
juillet, à 13 heures. Culte au domicile
mortuaire, route de Planeyse, à 12 h.
30.

La famille ne portera pas le deuil.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Madame Jean-Frédéric Thomet ;
Monsieur  et Madame Marcel Thomet

et leur f i ls  ;
Le pasteur et Madame Jehan Borel,

à Travers, leurs enfants et petits-
enfants ;

Monsieur  et Madame Jean Guye et
leurs enfants  ;

Madame Alice Meier et sa famille,
à Buenos-Aires ;

Mademoisell e Odette Martin, à la
Tour-de-Peilz ;

Mons ieur  et Madame André Martin,
à Casablanca,

ainsi que les fami l l e s  Bross, Becker,
Kramer, parentes et alliées,

ont le grand chagrin de faire part
du décès de leur très cher époux et
vénéré père, beau-père, grand-père, ar-
rière-grand-père, frère , oncle et parent

Monsieur

Jean-Frédéric THOMET
enlevé à leur tendre affect ion dans sa
81me année , après une longue mala-
die, supportée avec courage.

Neuchâtel (Ecluse 6), le 3 juil let
1954.

Heureux ceux qui procurent la
paix , car ils seront appelés fils
de Dieu.

Matth. 5 : 9.

L'incinération, sans suite, aura lieu
lundi 5 ju i l l e t, à 15 heures. Culte au
Crématoire.

Domicile mortuaire : hôpital des
Cadolles.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Dieu est amour. /

Monsieur et Madame Georges Auber-
son , leurs enfants  et petits-enfants, au
Landeron , à Bevaix, à Berne et à la
Chaux-de-Fonds ;

Les famil les  Auberson, à Lausanne
et à la Neuveville ;

La famille de feu Alfred Von-BUr-
ren , à Bienne ;

Monsieur Henri Bourquin et famille,
à Neuchâtel,

ainsi que les familles Meyilan,
font part à leurs amis et connais-

sances du décès de

Madame

Marie MEYLAN-AUBERSON
leur chère maman, grand-maman, ar-
rière-grand-maman, sœur, t a n t e, cou-
sine et amie que Dieu a reprise à
Lui , dam s sa 74me année , après une
courte maladie supportée avec cou-
rage.

Le Landeron , le 3 juil l et 1954.
Que ton repos soit doux comme

ton cœur fut bon.

L'ensevelissement aura lieu au Lan-
deron lundi  5 juillet, à 14 heures.

Culte pour la famil le  à 13 h. 45.
Départ du domicil e : Georges Auber-

son.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Un homme
découvert décapité

sur la li .u'iie
les Verrières - Pontarliej
Mercredi matin, on a découvert, près

du hameau des Huets, au passage du
premier train arrivant de Suisse, sur le
ballast de la voie ferrée, le cadavre
de M. Félicien Louvrier, 52 ans, ou-
vrier agricole, célibataire, natif du vil-
lage voisin des Verrières-de-Joux, et
qui travaillait à Villedieu-les-Mouthe.
Le corps était séparé complètement de

Les premières constatations, suivies
d'une enquête, ont été faites par la
gendarmerie de Pontarlier.

fl lfl FRONTIÈRE ;


